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1. Introduction 

1.1. Finalités, nature juridique et temporalités du schéma de structure communal 

Le présent document s’inscrit dans le cadre de l’élaboration du schéma de structure de la commune 
de Tinlot, projet entamé à l’instigation du Conseil communal qui a désigné, l’Institut de Conseil et 
d’Études en Développement Durable comme auteur de projet. 

Le schéma de structure est, avec le schéma de développement de l’espace régional, un instrument 
de la conception et de la planification du territoire communal. Le prescrit de l’article 16 du 
CWATUPE en précise le contenu. Il est défini comme un document d’orientation, d’évaluation, de 
gestion et de programmation du développement durable de l’ensemble du territoire. 

Un schéma n’a pas de valeur réglementaire, contrairement à un plan ou à un règlement. A valeur 
indicative, il constitue néanmoins la ligne de conduite que se donne la Commune de Tinlot et ce 
qu’est pour elle la notion de bon aménagement des lieux. Si elle s’écarte de cette ligne de conduite 
pour la délivrance ou le refus d’un permis d’urbanisme, elle devra se justifier à l’aide d’une 
motivation adéquate, faute de faire preuve d’arbitraire et de méconnaissance du principe d’égalité. 

Les objectifs et les recommandations en découlant sont établis en fonction de prospectifs intégrant 
le court, le moyen et le long terme afin d’engager Tinlot sur la voie la plus durable à l’horizon 2030. Il 
est nécessaire d’avoir cette dimension temporelle à l’esprit. 

1.2. Les différents documents constituant le schéma de structure 

L’étude du schéma de structure comprend 4 parties : 

− une partie intitulée « Diagnostic » regroupant l’analyse de la situation existante de fait et de droit 
et la synthèse des enjeux ; 

− une partie intitulée « Options » regroupant les objectifs d’aménagements, les mesures 
d’aménagement, les orientations générales en matière de circulation et les modalités d’exécution, 
objet du présent rapport ; 

− une partie intitulée « Évaluation environnementale » identifiant les incidences de la mise en 
œuvre du schéma de structure sur l’environnement ;  

− une partie intitulée « Résumé non technique » reprenant un résumé des trois parties ci-dessus. 

Cette étude a été encadrée par un comité d’accompagnement composé de membres Collège 
communal, des services communaux concernés et des fonctionnaires de la Direction générale 
opérationnelle - Aménagement du territoire, Logement, Patrimoine et Energie (DGO4).  

Les comités d’accompagnement se sont déroulé les 29/11/2011, 11/06/2012 et 24/09/2012 et 
05/09/2013.  
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1.3. Le contenu du document des options 

Le document des options du schéma de structure communal s’articule en 4 parties principales :  

− Le chapitre « objectifs d’aménagement » décrit les objectifs qui représentent les éléments 
fondateurs du projet de schéma de structure de Tinlot ; 

− Le chapitre « mesures d’aménagement » traduit les objectifs sur le plan spatial et constitue la 
pièce maîtresse du schéma de structure ; 

− Le chapitre « orientations générales destinées à harmoniser et intégrer les flux de circulation » 
aborde la question des modes de déplacements et des flux de circulation afin de mettre en 
parallèle la structure spatiale proposée par le schéma de structure et l’organisation du réseau en 
ce compris les déplacements piétons et cyclistes ; 

− Le chapitre « modalités d’exécution des mesures d’aménagement » décrit les projets concrets à 
mettre en œuvre afin de rencontrer les objectifs. 

 

Outre la partie texte que le lecteur est en train de parcourir, la partie « Options » comprend trois  
cartes réalisées à l’échelle du 1/10.000ème :  

− « Expression cartographiée des mesures d’aménagement » relative au chapitre «mesures 
d’aménagement » ; 

− « Orientation générale en matière de circulation » relative au chapitre « orientations générales 
destinées à harmoniser et intégrer les flux de circulation ». 

− Modalités d’exécution relative au chapitre « modalités d’exécution. 

1.4. L’auteur de projet 

L’Institut de Conseil et d’Études en Développement Durable (ICEDD) est agréé comme auteur de 
projet pour l’élaboration de schéma de structure et de règlement communal d’urbanisme. 

Équipe mise à disposition pour la présente étude : Bertrand Ippersiel Marie Pairon, Renaud Naiken 
(mandataire), Philippe Romedenne, Laurent Scheray.  

Institut de Conseil et d’Études en Développement Durable, Boulevard Frère Orban, 4 – 5000 Namur 
Personnes de contact :   
Marie Pairon – Tél. 081/250.480 – marie.pairon@icedd.be  
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2. Les objectifs d’aménagement 

2.1. Les fondements du schéma de structure 

La commune de Tinlot résulte de la fusion de 5 anciennes communes et constitue la plus petite 
commune de la province de Liège et la 7ième plus petite en Région wallonne. Elle est formée de 6 
villages bien différenciés qui se sont pour la plupart historiquement développés linéairement le long 
des tiges, en lien direct avec les plateaux et versants agricoles. Ce linéaire d’habitat n’est pas 
désagréable à l’habitabilité des lieux. L’implantation sur les tiges1 permet de dégager des vues 
lointaines et l’alternance avec les chavées2 est typique des paysages du vrai Condroz. Le territoire 
présente une grande variété de perspectives et d’ouvertures vers un paysage champêtre et rural de 
qualité qui sont les éléments fondateurs de l’identité Tinlotoise. 

Les noyaux villageois et plus particulièrement le bâti ancien de ces noyaux, caractérisés par son 
parcellaire complexe et de relativement petite taille, présente des qualités urbanistiques et 
architecturales indéniables. L’urbanisation résidentielle récente s’est développée jusqu’à présent 
majoritairement linéairement le long des voies d’accès aux villages, déstructurant bien souvent le 
bâti ancien par la géométrie stricte et très généreuse de son parcellaire.  

Deux des six villages – Soheit-Tinlot et Fraiture - offrent certains services de base (école, salles 
communautaires, salles sportives, maisons de repos, ponctuellement quelques commerces) et 
concentrent les deux pôles d’emplois principaux de la commune : le centre neurologique (Fraiture) et 
le zoning industriel (Tinlot). Au jour d’aujourd’hui, il n’existe donc pas de véritable centre 
polarisateur. La proximité des pôles de Huy et Liège, et dans une moindre mesure Nandrin, permet 
de répondre aux besoins qui ne peuvent être satisfaits à l’échelle locale (écoles secondaires, 
équipements sportifs et culturels, commerces de distribution, commerces de biens encombrants et 
semi-courants…).  

La commune est parcourue par un réseau viaire étendu présentant deux axes de transit importants 
(N63 et N66), qui génèrent des insécurités et un charroi important. L’importance du développement 
de voirie et sa faible occupation riveraine a de plus un revers supplémentaire : le recours à la voiture 
pour la plupart des déplacements. La dispersion de l’habitat et en corollaire de la population n’est 
pas favorable au renforcement des transports collectifs qui ne constituent pas, à ce jour, une réelle 
alternative à la voiture.  

Tinlot peut néanmoins compter sur le potentiel qu’offre le réseau de sentiers et chemins pour 
proposer des alternatives, à l’échelle de la commune du moins, au tout à la voiture.  

L’urbanisation du territoire communal va se poursuivre. Bien qu’inégalement réparties, les réserves 
foncières restent importantes. L’évolution de la population à l’horizon de 2030 est de l’ordre de 350 
nouveaux habitants, portant le nombre total d’habitants à 3 000. Réfléchir aux conditions d’accueil 
de ces nouveaux habitants, mais aussi à l’évolution des besoins de la population actuelle 
(notamment face au vieillissement et à la paupérisation) est dès lors important.  

                                                                 
1 Tige : bombement allongé correspondant aux bancs de grés résistant à l’érosion 
2 Chavée : dépression allongée creusée dans les calcaires peu résistants à l’érosion (source : CPDT, 2010, Atlas des paysages de Wallonie, 
Tome 3 : le Plateau condrusien) 
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La qualité architecturale et urbanistique rencontrée dans les villages, l’armature des espaces 
agricoles, la qualité des paysages et la présence de potentiel foncier économique sont les éléments 
fondateurs du projet de schéma de structure de Tinlot.  

Leur prise en compte permettra à l’avenir d’envisager une gestion différenciée du territoire. Cette 
gestion différenciée prend la forme, pour les différentes zones du plan de secteur, de 
recommandations spécifiques qui tiennent compte des contraintes et potentialités du territoire. 

La stratégie mise en place s’appuie sur 4 objectifs d’aménagement principaux, chacun déclinés en 
sous-objectifs particuliers. Cette structure se veut également être une déclinaison, à l’échelle locale, 
du Schéma de Développement de l’Espace Régional et doit permettre de situer Tinlot par rapport à 
son contexte.  

2.2. Les objectifs d’aménagement 

2.2.1. Répondre aux besoins des habitants en maintenant le caractère rural de l’entité 

2.2.1.1. Affirmer le noyau de Soheit-Tinlot comme polarité principale à l’échelle communale 

Le schéma de structure se veut être, notamment à travers l’expression d’une structure territoriale, 
porteur d’une vision pour l’avenir de Tinlot. Il doit, notamment, permettre de mieux encadrer les 
futurs développements d’ordre résidentiel. La Commune souhaite mettre en place une gestion 
différenciée du territoire en identifiant Soheit-Tinlot comme polarité principale à l’échelle 
communale et en y proposant des niveaux de densité plus importants que dans les autres parties du 
territoire. Cette gestion différenciée devrait permettre également une mixité des fonctions accrue à 
Soheit-Tinlot et met en évidence la nécessité de développer un urbanisme de proximité. 

C’est dans cette polarité qu’il est souhaitable de voir s’implanter préférentiellement les services et 
les équipements dits de proximité. L’objectif poursuivi n’est pas de faire de Soheit-Tinlot une polarité 
dont l’aire d’attractivité s’étende bien au-delà des limites du territoire communal, mais un relai pour 
les achats et les activités quotidiennes et hebdomadaires qui soit facilement accessible aux habitants 
par d’autres moyens que la voiture individuelle. 

Les habitants de Soheit-Tinlot dépendront toujours de Huy et Liège pour les services et équipements 
plus importants et l’affirmation du pôle de Soheit-Tinlot passe dès lors aussi par un renforcement des 
réseaux de transports liant Soheit-Tinlot à ces autres pôles d’emplois, de services et d’équipements. 

On cherchera également à y diversifier l’offre en logement (habitation unifamiliale, appartements, 
petit collectif et habitat groupé) afin de répondre au mieux aux besoins de la population actuelle et à 
venir, avec une attention particulière pour les personnes à revenu modéré. Dans cette perspective, 
deux grands ensembles fonciers importants restent à développer et pourraient jouer le rôle de levier. 
Il s’agit tout d’abord de considérer comme prioritaire l’urbanisation des terrains disponibles situés à 
l’est de l’entité (entre la rue de l’Eglise et le chemin de Messe) et ensuite d’envisager de prolonger le 
développement de Soheit-Tinlot le long du tige en étudiant la possibilité de déplacer la ZACC. Cette 
dernière perspective est envisagée à plus long terme. 

Face à la poursuite attendue de l’urbanisation, le schéma de structure affirme la nécessité de 
conserver et développer le caractère villageois des espaces bâtis et non bâtis propres à chacun des 
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cinq autres villages composant l’entité. En affirmant Soheit-Tinlot comme polarité principale, le 
schéma de structure souhaite éviter une trop forte densification des autres villages pour d’une part, 
conserver leur caractère rural, et d’autre part ne pas renforcer des lieux fortement dépendants de la 
voiture ou induisant des déplacements multiples des personnes et des biens. 

2.2.1.2. Améliorer la lisibilité des centres des villages en traitant les espaces publics  

Le centre du village de Soheit-Tinlot doit devenir un lieu clairement reconnaissable notamment par la 
qualité des espaces publics que l’on y rencontre. L’opportunité qui est offerte par la cession à la 
commune du tronçon de la nationale 63bis traversant le village est importante et son aménagement 
poursuivra l’objectif prioritaire d’améliorer les qualités du lieu afin de participer au renforcement de 
l’identité villageoise. Des espaces de convivialité doivent être aménagés dans le centre du village. 

L’objectif est de conforter d’autre part le caractère résidentiel des 5 autres villages et d’améliorer la 
structure urbanistique de ces quartiers ou ensembles en y ménageant des zones de respiration 
importantes pour préserver les vues paysagères remarquables depuis les tiges. En périphérie de ces 
villages, la volonté est de conserver le caractère aéré des quartiers afin qu’ils assurent la transition 
avec l’espace rural. 

2.2.1.3. Programmer l’ouverture des réserves foncières dans le temps 

L’augmentation du parc de logements et des fonctions connexes liée à l’ouverture des réserves 
foncières doit être progressive pour tenir compte notamment des impératifs environnementaux et 
d’intégration de nouvelles populations à Tinlot. Le schéma de structure met en évidence ces réserves 
foncières à Soheit-Tinlot en lien avec la politique de renforcement du noyau et programme et 
conditionne leur ouverture dans le temps. 

2.2.1.4. Dynamiser l’emploi local 

Pouvoir accueillir sur son territoire des petites et moyennes entreprises qui n’ont pas la possibilité de 
se développer ni dans les villages ni dans la zone d’activité industrielle est un enjeu important auquel 
la Commune souhaite répondre. Le schéma de structure propose de faire évoluer l’affectation du 
parc d’activités économiques de Tinlot actuellement en zone d’activités économiques industrielles en 
zone d’activités économiques mixte, ce qui nécessite une révision du plan de secteur. Cette révision 
doit également être accompagnée d’une requalification paysagère du parc d’activités afin 
d’améliorer son attractivité, mais également son intégration dans un contexte rural. 

De manière plus générale, l’objectif de la commune de Tinlot est de développer l’emploi local misant 
notamment sur des circuits courts et/ou des activités directement liées aux entreprises agricoles de 
la commune. 

La Commune de Tinlot souhaite également développer l’emploi local en créant les conditions 
nécessaires à la viabilisation de commerce de petite et moyenne superficies. L’accueil de nouveaux 
habitants étant à privilégier à Soheit-Tinlot, c’est dans cette polarité que les conditions de viabilité 
des commerces peuvent au mieux être rencontrées. 

L’emploi local est largement caractérisé par le Centre de Réadaptation Neurologique et 
Fonctionnelle, implantée à Fraiture. Ce centre, spécialisé dans le traitement des maladies 



SCHEMA DE STRUCTURE COMMUNAL DE TINLOT 
PARTIE II : OPTIONS 

Les objectifs d’aménagement 

Version : Adoption définitive  11/86 

neurologiques (sclérose en plaques, maladies liées aux pertes de motricité), a développé toute une 
série de services qui sont ouverts à la population (centre d’hypothérapie, piscine, polyclinique, 
crèche pour enfants du personnel soignant). Le site accueille de plus des logements permanents pour 
les personnes à mobilité réduite sous forme de maisons individuelles qui sont gérées par le CRNF en 
collaboration avec Meuse Condroz Logement. La Commune souhaite favoriser les développements 
liés aux activités du Centre, et prévoir entre autre, des réserves foncières sur Fraiture (ZACC et zone 
activité économique mixte à réaffecter) dans le cas où des demandes spécifiques de type 
résidentielle liées au Centre devraient voir le jour dans les années à venir. 

2.2.1.5. Développer le tourisme en lien avec le patrimoine naturel et paysager 

Mis à part les gîtes ruraux dispersés sur le territoire, le tourisme est centré principalement à Fraiture 
qui dispose d’un syndicat d’initiative et d’un camping, installé sur le site d’un ancien château. Les 
arbres menant au site sont classés en partie et la restauration des anciennes écuries permettrait de 
donner encore plus de cachet à l’endroit. La volonté n’est cependant pas d’étendre le camping dans 
la partie sud qui n’est pas encore occupée et de maintenir le nombre d’emplacements actuels en tant 
qu’emplacements de vacances non résidentiels. Le schéma de structure encourage le 
développement des gîtes ruraux et des gîtes à la ferme. 

2.2.2. Organiser les réseaux et modes de déplacements : améliorer la connectivité intra- et inter-
communale 

2.2.2.1. Hiérarchiser le réseau viaire pour renforcer la structure spatiale de l’entité et gérer le trafic de transit 

Les réseaux routiers et les transports en commun sont deux éléments essentiels de la structure 
spatiale proposée. La route du Condroz (N63), orientée nord-sud, et la N66 et le projet de N684, 
orientés ouest-est ; sont les deux axes principaux du territoire. La position de la commune au 
carrefour de ces axes majeurs entraine une circulation importante. Ces nationales restent les 
principaux axes structurants à l’échelle sous-régionale et permettent, ou permettront, dans le cas du 
projet de nationale, de relier les pôles extérieurs. En aucun cas, Tinlot ne souhaite voir se renforcer 
le trafic de transit sur son territoire. 

2.2.2.2. Transports en commun : améliorer la connectivité aux pôles d’emplois et aux pôles de services 
supralocaux 

Le schéma de structure entend relayer les efforts réalisés par le GAL pays des Condruses, en 
association avec la SRWT et les conseillers en mobilité communaux, dans le projet de rapido-bus qui 
permettrait d’améliorer la fréquence et les temps de parcours de la(les) connexion(s) de la commune 
aux pôles extérieurs (Marche- Liège). Cette connectivité reste un enjeu majeur pour limiter la 
dépendance à la voiture. 

2.2.2.3. Modes doux : améliorer les conditions de déplacement dans la commune 

Le schéma de structure met également l’accent sur les modes de déplacements alternatifs à la 
voiture. Outre quelques aménagements spécifiques aux modes doux, la volonté est de tenir compte 
de la richesse du réseau de voiries actuelles en développant une politique basée sur un usage 
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partagé de ces espaces publics. Des initiatives en ce sens ont déjà été proposées, et réalisées, dans le 
cadre de la candidature de la commune de Tinlot au projet Wallonie cyclable.  

La sécurisation des lieux les plus fréquentés (centre des villages, écoles, services…) notamment à 
travers l’aménagement de voiries ou la réalisation de trottoirs et une autre priorité fixée par le 
schéma de structure.  

Le schéma souhaite enfin encourager le travail entamé concernant la mise à jour de l’atlas des 
chemins et sentiers pour d’une part, favoriser la mobilité douce occasionnelle (promenades…), mais 
surtout favoriser l’emploi de la marche ou du vélo pour un usage quotidien intracommunal (trajets 
domicile – école ou domicile – services). 

2.2.3. Protéger les ressources naturelles et la population des risques naturels et technologiques 

2.2.3.1. Apporter des pistes de solution aux sources de pollution ponctuelles  

L’entièreté du territoire de la commune de Tinlot se trouve en régime d’assainissement autonome au 
Plan d’Assainissement du Sous-Bassin Hydrographique. La commune souhaite tirer parti de 
l’identification claire de Soheit-Tinlot comme polarité pour y envisager un assainissement collectif.  

2.2.3.2. Améliorer l’état de la diversité biologique en restaurant des habitats naturels et des éléments de 
maillage écologique 

La qualité des sols et l’accessibilité des terres ont grandement déterminé la vocation agricole de la 
commune. La valeur écologique des milieux ouverts est relativement limitée, et les zones boisées 
éparpillées au sein de la matrice agricole, bien que pouvant servir d’abri pour la faune, sont 
relativement peu accessibles en raison de l’absence de maillage écologique efficient.  

L’objectif poursuivi est de valoriser et préserver l’ensemble des espaces naturels et agricoles, 
notamment en restaurant certains habitats et en améliorant le maillage écologique. Par delà la prise 
en compte des seuls espaces qui sont communément considérés comme intangibles au regard du 
plan de secteur (zone agricole, forestière, naturelle, d’espace vert et de parc), le schéma de structure 
identifie les espaces relevant de cette armature écologique : certaines zones humides et zones 
boisées, pour lesquelles des mesures spécifiques de préservation sont proposées. Le schéma de 
structure propose de plus la ratification de la convention ‘fauchage tardif’ auprès de la Région 
wallonne.  

2.2.3.3. Faire face aux défis climatiques et énergétiques 

Par cet objectif, la commune souhaite diminuer la dépendance au mazout de chauffage de son parc 
bâti. Cet objectif passe notamment par une politique qui encourage les initiatives pour le 
renouvelable. La commune souhaite encadrer les développements de l’énergie éolienne sur son 
territoire ainsi que favoriser les autres énergies renouvelables, comme par exemple la 
biométhanisation à partir de ressources locales.  
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2.2.3.4. Mener une politique préventive en matière d’infrastructures de transport d’énergie 

Le Schéma de développement de l’espace régional souligne la nécessité de développer une politique 
préventive visant à prendre en compte les risques d’origine technologique, afin d’assurer l’intégrité 
physique des habitants et de leurs biens, de même que pour protéger les infrastructures. Cet objectif 
est relayé par le schéma de structure communal. 

Trois lignes à haute tension de 70 kV, 180 kV et 360 kV traversent la commune. Il n'existe à ce jour 
pas de réglementation imposant des distances d'éloignement par rapport aux lignes à haute tension. 
Le schéma de structure fait cependant référence aux recommandations du Conseil Supérieur de la 
Santé concernant l'exposition de la population aux champs magnétiques émanant des installations 
électriques (publication du Conseil Supérieur de la Santé 8081 - 1er octobre 2008) et impose des 
limites concernant les constructions dans les zones tampons autour des lignes à haute tension dans 
lesquelles la valeur moyenne de 0,4 microtesla (µT) est dépassée, en tout cas pour les jeunes 
enfants.  

2.2.4. Protéger le paysage et le patrimoine 

2.2.4.1. Mettre en place des mesures de protection des biens patrimoniaux 

L’objectif est de mettre en place une série de mesures en faveur des biens présentant un intérêt 
patrimonial, très nombreux sur le territoire communal, et qui participent à la qualité urbanistique et 
paysagère des villages. Maintenir la cohérence dans les constructions qui participent à l’identité des 
villages est en effet fondamental pour garantir un cadre bâti de qualité et un sentiment 
d’appartenance. Le schéma de structure propose de reconnaître pour chaque village un périmètre 
patrimonial où une attention particulière sera portée sur le maintien et la restauration des 
caractéristiques morphologiques et typologiques propres au bâti condrusien. 

2.2.4.2. Préserver les paysages pour renforcer le caractère rural des campagnes 

Les constituants agricoles, naturels et paysagers du territoire doivent être préservés, pour eux-
mêmes, mais aussi pour contribuer à valoriser la qualité rurale des différents villages. Leurs limites 
doivent être considérées comme un lieu de valorisation réciproque entre milieu urbanisé et espace 
rural. Une attention particulière doit dès lors être accordée au maintien de la perméabilité visuelle 
vers l’espace rural et à la sauvegarde des points de vue de qualité. Le schéma de structure propose 
de reconnaître les spécificités paysagères de certaines tiges et chavées et décline des 
recommandations particulières pour ces périmètres. 

Les projets actuels et futurs concernant les infrastructures de transport d’électricité et les parcs 
éoliens démontrent l’importance de l’enjeu sur le territoire communal. L’objectif poursuivi est 
d’encadrer au mieux ces projets pour limiter les impacts, en les implantant dans des zones moins 
sensibles au niveau paysager. 
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2.3. Synthèse des objectifs 

Les objectifs d’aménagement poursuivis

1 Répondre aux besoins des habitants en maintenant le caractère rural de l’entité

1.1 Affirmer le noyau de Soheit-Tinlot comme polarité principale à l’échelle communale

1.2 Améliorer la lisibilité des centres des villages en traitant les espaces publics

1.3 Programmer l’ouverture des réserves foncières dans le temps

1.4 Dynamiser l’emploi local

1.5 Développer le tourisme en lien avec le patrimoine naturel et paysager

2 Organiser les réseaux et modes de déplacements : améliorer la connectivité intra- et inter-communale

2.1 Hiérarchiser le réseau viaire pour renforcer la structure spatiale de l’entité et gérer le trafic de transit

2.2 Transports en commun : améliorer la connectivité aux pôles d’emplois et aux pôles de services supra-locaux

2.3 Modes doux : améliorer les conditions de déplacement dans la commune

3 Protéger les ressources naturelles et la population des risques naturels et technologiques

3.1 Apporter des pistes de solution aux sources de pollution ponctuelles

3.2 Améliorer l’état de la diversité biologique en restaurant des habitats naturels et des éléments de maillage écologique

3.3 Faire face aux défis climatiques et énergétiques

3.4 Mener une politique préventive en matière d’infrastructures de transport d’énergie

4 Protéger le paysage et le patrimoine

4.1 Mettre en place des mesures de protection des biens patrimoniaux

4.2 Préserver les paysages pour renforcer le caractère rural des campagnes  

Tableau de synthèse des objectifs poursuivis par le schéma de structure 
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3. Les mesures d’aménagement 

Cette partie consacrée aux mesures d’aménagement traduit, sur le plan spatial, la stratégie que 
Tinlot souhaite se donner pour encadrer le futur développement de son territoire. Elle constitue la 
pièce maîtresse du schéma de structure. 

Les mesures d’aménagement proposées tiennent compte du plan de secteur qui précise, d’une part, 
les zones destinées à l’urbanisation et, d’autre part, les zones non destinées à l’urbanisation. Le 
schéma de structure est, en effet, un document à valeur indicative qui ne peut s’écarter des 
documents à valeur réglementaire. Il respecte également les autorisations administratives déjà 
délivrées. 

Le schéma de structure permet, néanmoins, de définir les modes d’urbanisation souhaités, la 
densité de logement, les fonctions autorisées, certaines exigences environnementales, etc. 

Le principal enjeu à Tinlot étant l’urbanisation résidentielle, c’est dans la zone d’habitat à caractère 
rural que le degré de précision est le plus grand. 

La carte de référence est la carte «Options – Expression cartographiée des mesures d’aménagement 
– 1 ». 

3.1. Mesures d’aménagement relatives aux zones destinées à l’urbanisation 

3.1.1. Zone d’habitat à caractère rural 

3.1.1.1. Référence au plan de secteur 

Article 27 du CWATUPE définissant la zone d’habitat à caractère rural 

3.1.1.2. Types de zones identifiées 

Dans un premier temps, une distinction a été opérée pour distinguer 5 types de zone d’habitat à 
caractère rural qui pour éviter la confusion avec la légende du plan de secteur sont dénommées 
« aire » : 

− Aire d’habitat à caractère villageois de Soheit-Tinlot; 

− Aire d’habitat à caractère villageois ; 

− Aire d’habitat à caractère résidentiel ; 

− Aire d’habitat à caractère paysager ; 

− Aire d’habitat le long de la route du Condroz. 
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3.1.1.3. Aire d’habitat à caractère villageois de Soheit-Tinlot 

Localisation 

Cette aire correspond à la plus grande partie du village de Soheit-Tinlot (rue du Centre, rue 
Malplaquaye, rue de l’Eglise, chemin de Messe, rue de Tatonville, rue du Montys). 

Destination 

Dans cette aire, l’objectif est de permettre une grande mixité résidentielle et une diversité de 
fonctions. Cette volonté se traduira par la possibilité de créer des maisons d’habitations, de l’habitat 
intermédiaire (superposition de 2 logements) et des petits immeubles à appartements via des 
nouvelles constructions ou des divisions d’une construction existante.  

On entend par maison d’habitation un logement possédant un accès individualisé et assurant un 
accès à un jardin. Un appartement est un logement composé d’une ou plusieurs pièces dont l’accès 
est collectif. Un appartement se distingue également d’une habitation dans la mesure où il ne 
dispose pas d’un accès direct à un espace extérieur individuel ou collectif. Un appartement ne peut, 
de manière générale, se situer exclusivement dans les combles. La valorisation de combles peut 
s’envisager sous forme de duplex.  

C’est plus particulièrement dans cette aire que pourraient être aménagés des logements pour les 
personnes dépendantes qui pourront de la sorte bénéficier de la proximité des lieux de vie sociale, 
des équipements et des services. Le développement des logements publics s’y fera de manière 
prioritaire. 

Cette aire peut accueillir de manière prioritaire des fonctions qui renforcent son caractère central : 
activités commerciales et de services, équipements et services publics tout en veillant à l’équilibre 
avec la fonction résidentielle. Elle accueillera de manière préférentielle : 

− Les services et équipements publics dits de proximité (garderies et crèches, services sociaux et de 
santé, agences de services à la personne et au ménage, infrastructures de sports ou loisirs en salle 
principalement, équipements culturels ou communautaires, services publics ouverts à la 
population, … ) ; 

− Les activités commerciales destinées aux particuliers de biens non encombrants courants 
(boulangerie, boucherie, poissonnerie, épicerie, commerces généralistes de type 
« supermarchés », commerces de journaux, tabac et/ou boissons, pharmacie, banque, …), les 
activités liées à l’entretien de la personne (coiffeur, opticien, etc.) et les activités horeca ; 

− Les activités commerciales destinées aux particuliers de biens non encombrants semi-courants 
(bien liés à l’habillement et à l’équipement de la maison notamment) ; 

− Les activités de gestion, d’administration et de production de biens immatériels ; 

− Les activités agricoles, horticoles et sylvicoles ; 

− Les activités commerciales de biens encombrants, de biens à destination des professionnels et les 
activités de production de biens matériels générant des flux importants se localisent de 
préférence à Tinlot, le long de la N66, de la N63C ou dans l’aire d’habitat le long de la route du 
Condroz. Ces activités peuvent également se localiser dans la zone d’activités économiques. 

Dans l’aire d’habitat à caractère villageois de Soheit-Tinlot, l’implantation de nouvelles activités 
économiques et l’extension d’activités existantes sont donc à encourager. Tout en mettant l’accent 
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sur la fonction résidentielle, le schéma de structure souhaite privilégier une mixité des activités en 
assurant leur compatibilité et, de préférence, leur complémentarité. 

D’une manière générale, l’appréciation de la compatibilité d’un nouveau projet non résidentiel avec 
le voisinage sera fonction du projet lui-même. Pour évaluer l’impact du projet sur le voisinage, il peut 
être tenu compte d’éléments architecturaux (volumétrie, gabarit, implantation), mais aussi des 
nuisances (pollution environnementales (air, sol, eau), visuelles et sonores) liées à l’utilisation et à 
l’exploitation du projet non résidentiel, en particulier lorsque la mise en exploitation de l’installation 
n’exige pas d’autres permis. 

Pour les projets non résidentiels de grande ampleur c’est-à-dire qui ne peuvent trouver place dans 
un volume offrant un gabarit ordinaire s’inscrivant dans une emprise au sol d’approximativement 
10x15 m et afin d’assurer une meilleure compatibilité avec le voisinage, la zone de construction 
envisagée pour le projet non résidentiel doit au minimum laisser en zone de cours et jardin une 
bande d’une largeur suffisante depuis le fond du jardin (existant ou potentiel) des parcelles voisines 
situées en zone destinée à l’urbanisation. 

La possibilité de construire en lot de fond est découragée. 

Densité 

Le schéma de structure donne une indication sur la densité optimale de logements pour les 
différentes aires d’habitat identifiées sous forme de fourchette. Cette démarche a pour objectif de 
conforter la structure spatiale projetée en orientant la répartition des habitants sur le territoire 
communal. Relevons qu’il s’agit d’un objectif à long terme dans la mesure où la progression annuelle 
du parc de logement demeure faible par rapport au parc existant. 

Cette notion de fourchette de densité ne doit pas être utilisée de manière absolue. Il est important 
lors de l’examen des permis de toujours se référer à l’objectif d’aménagement poursuivi. C’est ainsi 
que la densité doit être associée à la qualité des formes bâties et à leur insertion dans 
l’environnement immédiat. Un équilibre entre espace bâti et espace non bâti doit être trouvé. 
L’acceptation du projet passe aussi par l’adéquation entre la densité du bâti et la qualité des espaces 
publics, condition essentielle à une bonne perception de la densité. C’est ainsi que les densités 
peuvent être ponctuellement adaptées à la hausse ou à la baisse pour mieux tenir compte du 
contexte paysager ou de caractéristiques environnementales ou topographiques. Les projets devront 
néanmoins toujours respecter les recommandations concernant le cadre physique émises ci-après. 
De même, afin de préserver l’intimité et l’éclairage naturel des habitations, des distances suffisantes 
entre façades arrière doivent pouvoir être ménagées. 

De plus, le schéma de structure ayant pour vocation de déterminer des valeurs minimales et 
maximales pour certains paramètres qu’il oriente, le fait pour un projet de les respecter n’implique 
nullement que le permis soit automatiquement autorisé. L’autorité peut toujours s’écarter de ces 
recommandations moyennant motivation. 

Ces fourchettes de densités sont donc des valeurs guides et non des normes absolues. La prise en 
compte de ces valeurs de densité est pertinente dans le cas de permis d’urbanisation ou groupé. En 
tenant compte des recommandations précitées, elle peut également s’appliquer, dans certains cas, 
lors de la division d’un bien existant. 
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Le calcul du niveau de densification s’effectue sur l’ensemble de ou des parcelle(s) concernée(s) par 
la demande d’autorisation située en zone d’habitat à caractère rural au plan de secteur. Il s’agit 
d’une densité dite « nette » Toutefois, les surfaces qui sont considérées comme techniquement non 
urbanisables comme les surfaces concernées par une contrainte technique ou environnementale 
sont à exclure de la surface à prendre en considération. Le nombre obtenu est arrondi au nombre 
entier le plus proche. Il en résulte que si le calcul donne un résultat inférieur à 0,5, la parcelle 
considérée ne peut accueillir de logement. Dans ce cas de figure, une certaine tolérance est 
cependant admissible. Le caractère constructible de la parcelle sera alors estimé par le Collège 
communal également au regard d’autres critères, notamment les effets d’une construction nouvelle 
sur le cadre existant et la qualité du projet en fonction des objectifs généraux poursuivis. 

Dans cette aire, l’objectif est de renforcer la présence d’habitants et la viabilité des services et 
équipements de proximité. Pour atteindre cet objectif, il faut assurer un seuil de population et donc 
de clientèle potentielle suffisant. La densité de référence de logements dans cette aire se situe entre 
15-20 logements et équivalents logement/ha. 1 équivalent logement = 100 m2 d’occupation autre 
que le logement et compatible avec celui-ci.  

Pour atteindre cet objectif, on sera notamment attentif au fait que l’occupation projetée d’une 
parcelle n’handicape pas la capacité de densification ultérieure. Il n’y a pas à proprement parler de 
niveau maximum. Néanmoins, les recommandations relatives au cadre physique reprises ci-après 
limitent dans les faits la possibilité de densifier de manière trop importante cette aire afin d’en 
respecter le caractère rural. 

Cadre physique 

Dans l’aire d’habitat à caractère villageois de Soheit-Tinlot, à l’exception des cas d’incompatibilité 
fonctionnelle induite par exemple par une intervention sur une parcelle interstitielle, les 
constructions sont préférentiellement jumelées (3 façades) ou établies en groupe (combinaison de 3 
et 2 façades). La mitoyenneté peut être obtenue via l’articulation des constructions principales ou 
secondaires ou même dans certains cas via un mur ou un passage couvert. 

La hauteur de la façade avant des constructions principales est déterminée en fonction de la hauteur 
de la construction principale voisine ou, à défaut, des hauteurs des deux constructions principales les 
plus proches prises comme référence. Lorsque les hauteurs des constructions voisines sont 
anormalement faibles ou élevées par rapport à la hauteur moyenne des constructions de la rue ou de 
l'îlot, la hauteur de référence est la moyenne entre les deux bâtiments existants. 

Néanmoins, le gabarit minimum des nouveaux bâtiments est un gabarit rez + 1 comportant des 
fenêtres d’étages dans les murs gouttereaux. Le gabarit maximum est de rez + 1 niveau + 1 niveau 
intégré dans la toiture. 

La division d’un bâtiment existant comme par exemple une ferme en plusieurs logements est 
encouragée dans la mesure où elle permet de valoriser un bien existant, ce qui est également un des 
moyens de gérer de manière durable le territoire. 

Cette division peut être envisagée pour autant : 

− qu’un logement familial soit maintenu au rez et/ou au 1° étage avec la jouissance du jardin ; 

− que les besoins en stationnement liés à cette division n’entraînent pas une pression excessive sur 
le stationnement dans le domaine public ; 
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− que la division n’engendre pas ou n’offre pas par la suite un potentiel d’extension de plus de 50% 
de l’emprise au sol actuelle.  

Dans le cas de la réaffectation au logement d’un bâtiment dont l’affectation initiale est d’une autre 
nature, la création d’un minimum de logements familiaux est recommandée, en laissant plus de 
souplesse sur la façon de l’organiser. 

La transformation d’un hangar agricole en logement n’est cependant pas recommandée. On entend 
par hangar agricole un bâtiment servant généralement pour l’entreposage et qui a été rajouté à 
l’ensemble bâti formant l’exploitation d’origine. De plus, la transformation d’une exploitation 
agricole en logement doit s’envisager en respect de ses caractéristiques architecturales. 

Outre les conditions émises par le Code du Logement, toute pièce d’habitation créée lors d’une 
transformation comporte au minimum une fenêtre permettant des vues directes vers l’extérieur. 

3.1.1.4. Aire d’habitat à caractère villageois 

Localisation 

Cette aire correspond aux parties centrales des villages de Fraiture (rue Croix Rouge, rue de Diarville, 
rue Petite Tige, rue Brassines, rue Gommeray, rue de Liège, rue des princes, rue du Tilleul, rue de la 
vieille Forge, rue du Moulin, rue Notre Dame au Bois, rue des Tombes), Ramelot (chaussée Romaine, 
rue du Village, rue de Linchet), Abée (rue des Aubépines, rue d’Abée, rue de l’Indépendance), Scry 
(rue de Dinant, ruelle du Tige - en partie-, place de l’Eglise, rue de l’Arbre de la liberté – en partie-) et 
Seny (route de Terwagne, Grand’Route, rue d’Ellemelle, route de Fraiture). 

Destination 

L’aire d’habitat à caractère villageois se distingue de l’aire d’habitat à caractère villageois de Soheit-
Tinlot par une taille plus réduite et/ou par le fait qu’elle n’atteint que difficilement la masse critique 
d’habitants susceptibles de viabiliser un centre complet de services, commerces et équipements de 
proximité. Cette aire est également caractérisée par une présence plus marquée et à consolider de 
l’activité agricole. 

Dans cette aire, l’objectif est de permettre la création de maisons d’habitations, d’habitat 
intermédiaire (superposition de 2 logements) et de petits immeubles à appartements via des 
nouvelles constructions ou des divisions d’une construction existante. Un appartement ne peut, de 
manière générale, se situer exclusivement dans les combles. La valorisation de combles peut 
s’envisager sous forme de duplex. 

Cette aire doit également accueillir des fonctions qui permettent d’assurer la qualité de vie des 
centres des différents villages. 

Elle accueillera de manière préférentielle : 

− Les services et équipements publics dits de proximité; 

− Les activités commerciales destinées aux particuliers de biens non encombrants courants, les 
activités liées à l’entretien de la personne et les activités horeca ; 

− Les activités de gestion, d’administration et de production de biens immatériels ; 

− Les activités agricoles, horticoles et sylvicoles. 
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− Les activités commerciales destinées aux particuliers de biens non encombrants semi-courants, 
les activités commerciales de biens encombrants, de biens à destination des professionnels et les 
activités de production de biens matériels générant des flux importants ne sont pas encouragées 
dans cette aire. 

 

La mixité fonctionnelle est donc également encouragée dans cette aire. D’une manière générale, 
l’appréciation de la compatibilité d’un nouveau projet non résidentiel avec le voisinage sera fonction 
du projet lui-même. Pour évaluer l’impact du projet sur le voisinage, il sera tenu compte d’éléments 
architecturaux (volumétrie, gabarit, implantation), mais aussi des nuisances (pollution 
environnementales (air, sol, eau), visuelles et sonores) liées à l’utilisation et à l’exploitation du projet 
non résidentiel, en particulier lorsque la mise en exploitation de l’installation n’exige pas d’autres 
permis. 

Pour les projets non résidentiels de grande ampleur c’est-à-dire qui ne peuvent trouver place dans 
un volume offrant un gabarit ordinaire s’inscrivant dans une emprise au sol d’approximativement 
10x15 m et afin d’assurer une meilleure compatibilité avec le voisinage, la zone de construction 
envisagée pour le projet non résidentiel doit au minimum laisser en zone de cours et jardin une 
bande d’une largeur suffisante depuis le fond du jardin (existant ou potentiel) des parcelles voisines 
situées en zone destinée à l’urbanisation. 

La possibilité de construire en lot de fond est découragée. 

Densité 

La densité de référence de logements dans cette zone est la fourchette de 12,5 plus ou moins 2,5 
logements et équivalents logement/ha. 1 équivalent logement = 100 m2 d’occupation autre que le 
logement et compatible avec celui-ci. 

Pour atteindre cet objectif, on sera notamment attentif au fait que l’occupation projetée d’une 
parcelle n’handicape pas la capacité de densification ultérieure. Les recommandations relatives au 
cadre physique reprises ci-après limitent dans les faits la possibilité de densifier de manière trop 
importante cette aire afin d’en respecter le caractère rural. 

Cadre physique 

Dans l’aire d’habitat à caractère villageois, à l’exception des cas d’incompatibilité fonctionnelle 
induite par exemple par une intervention sur une parcelle interstitielle, les constructions sont 
préférentiellement jumelées (3 façades) ou établies en groupe (combinaison de 3 et 2 façades). La 
mitoyenneté peut être obtenue via l’articulation des constructions principales ou secondaires ou 
même dans certains cas via un mur ou un passage couvert. 

La hauteur de la façade avant des constructions principales est déterminée en fonction de la hauteur 
de la construction principale voisine ou, à défaut, des hauteurs des deux constructions principales les 
plus proches prises comme référence. Lorsque les hauteurs des constructions voisines sont 
anormalement faibles ou élevées par rapport à la hauteur moyenne des constructions de la rue ou de 
l'îlot, la hauteur de référence est la moyenne entre les deux bâtiments existants. 

Néanmoins, le gabarit minimum des nouveaux bâtiments est un gabarit rez + 1 comportant des 
fenêtres d’étages dans les murs gouttereaux. Le gabarit maximum est de rez + 1 niveau + 1 niveau 
intégré dans la toiture. 
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La division d’un bâtiment existant comme par exemple une ferme en plusieurs logements est 
autorisée. 

Cette division peut être envisagée pour autant : 

− qu’un logement familial soit maintenu au rez et/ou au 1° étage avec la jouissance du jardin ; 

− que les besoins en stationnement liés à cette division n’entraînent pas une pression excessive sur 
le stationnement dans le domaine public ; 

− que la division n’engendre pas ou n’offre pas par la suite un potentiel d’extension de plus de 50% 
de l’emprise au sol actuelle.  

Dans le cas de la réaffectation au logement d’un bâtiment dont l’affectation initiale est d’une autre 
nature, la création d’un minimum de logements familiaux est recommandée, en laissant plus de 
souplesse sur la façon de l’organiser. 

La transformation d’un hangar agricole en logement n’est cependant pas recommandée. On entend 
par hangar agricole un bâtiment servant généralement pour l’entreposage et qui a été rajouté à 
l’ensemble bâti formant l’exploitation d’origine. De plus, la transformation d’une exploitation 
agricole en logement doit s’envisager en respect de ses caractéristiques architecturales. 

Outre les conditions émises par le Code du Logement, toute pièce d’habitation créée lors d’une 
transformation comporte au minimum une fenêtre permettant des vues directes vers l’extérieur. 

3.1.1.5. Aire d’habitat à caractère résidentiel 

Localisation 

Cette aire correspond d’une part aux premières extensions des villages et aux développements 
linéaires sur base des tracés anciens avec un bâti caractérisé par une dominante de constructions en 
ordre semi-continu et d’autre part aux extensions récentes dans lesquelles le bâti est caractérisé par 
une dominante de constructions en ordre ouvert de type pavillonnaire : Scry (rue du Tige, Rue arbre 
de la liberté – en partie -, Route Charlemagne, Rue de Villers), Fraiture (rue Champ des Alouttes, rue 
d’Houchenée) ; Seny (rue d’Ellemelle, rue Petit Seny, rue Gros Thier), hameau de Coënhez,), Soheit-
Tinlot (frange nord du village, rue Fond de Soheit). 

Destination 

Dans cette aire, la destination se veut essentiellement résidentielle. La volonté est de conserver le 
caractère aéré de l’auréole villageoise qui assure la transition avec l’espace rural. La volonté est de 
ne pas densifier ces espaces, mais bien de conforter le caractère résidentiel et aussi d’améliorer la 
structure urbanistique et architecturale de ces quartiers et leurs liens avec le centre du village auquel 
ils sont rattachés. 

Dans cette aire, l’objectif est d’encourager la création de maisons d’habitations. La construction 
d’appartements est déconseillée. 

A l’exception des activités agricoles, horticoles et sylvicoles, la mixité fonctionnelle n’est pas 
encouragée dans cette aire. 



SCHEMA DE STRUCTURE COMMUNAL DE TINLOT 
PARTIE II : OPTIONS 

Les mesures d’aménagement 

Version : Adoption définitive  22/86 

La possibilité de construire en lot de fond est découragée. 

Densité 

La densité de référence de logements dans cette zone correspond à une fourchette de 5-7,5 
logements/ha. 

Dans cette aire, on veillera à ce que la division parcellaire ne permette pas la création de parcelles 
trop petites. Sauf cas particulier lié au contexte, une parcelle créée lors d’une division parcellaire ne 
pourra être inférieure à environ 1.350 m2. 

La création de nouvelles voiries destinée à desservir des nouvelles habitations n’est pas encouragée 
dans cette aire. La création de voirie permettant de desservir un équipement public ou permettant 
d’améliorer les cheminements piétons ou cyclistes sont envisageables. 

Cadre physique 

Les constructions sont jumelées (3 façades) ou isolées. La mitoyenneté peut être obtenue via 
l’articulation des constructions principales ou secondaires. 

Les constructions principales se conformeront à un gabarit minimum reprenant des fenêtres d’étages 
dans les murs gouttereaux. Le gabarit maximum est fixé à rez + 1 niveau + 1 niveau intégré dans la 
toiture. 

La subdivision d’un bâtiment existant, en vue d’y aménager des maisons d’habitation reste 
envisageable. La subdivision d’un bâtiment existant, en vue d’y aménager un ou des appartements 
est déconseillée. 

La transformation d’un hangar agricole en logement n’est cependant pas recommandée. On entend 
par hangar agricole un bâtiment servant généralement pour l’entreposage et qui a été rajouté à 
l’ensemble bâti formant l’exploitation d’origine. De plus, la transformation d’une exploitation 
agricole en logement doit s’envisager en respect de ses caractéristiques architecturales. 

3.1.1.6. Aire d’habitat à caractère paysager 

Localisation 

Cette aire concerne certaines parties des villages de Ramelot (rue des Aubépines, rue du village, rue 
de Linchet, Chaussée Romaine), Scry (rue de Dinant), Seny (rue de Terwagne, rue Hayouelle), Fraiture 
(rue du Moulin) et le hameau dit « Les Favennes ». L’habitat adopte ici une répartition spatiale 
complexe et l’occupation du sol est peu dense. Les bâtiments sont généralement isolés. 

Destination 

Dans l’aire d’habitat à caractère paysager, l’option est de préserver, de restaurer et de mettre en 
valeur les caractéristiques particulières de l'habitat rural ouvert et des paysages dans les zones moins 
urbanisées de la commune. On veillera plus particulièrement à freiner le développement résidentiel 
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de ces zones très mal situées par rapport aux zones d’habitat à caractère villageois et à assurer la 
protection des espaces et des ouvertures d'intérêt paysager. 

Dans certains cas, comme par exemple en bordure de périmètre d’intérêt paysager, la Commune 
peut demander une étude paysagère complémentaire à la demande de permis. 

Dans cette aire, l’objectif est d’encourager la création de maisons d’habitations. La construction 
d’appartements est déconseillée. 

A l’exception des activités agricoles, horticoles et sylvicoles, la mixité fonctionnelle n’est pas 
encouragée dans cette aire. 

La possibilité de construire en lot de fond est découragée. 

Densité 

La densité de référence de logements dans cette zone correspond à une fourchette de 1-5 
logements/ha. 

Dans cette aire, on veillera à ce que la division parcellaire ne permette pas la création de parcelles 
trop petites. Sauf cas particulier lié au contexte, une parcelle créée lors d’une division parcellaire ne 
pourra être inférieure à environ 2000 m2. 

La création de nouvelles voiries destinée à desservir des nouvelles habitations n’est pas encouragée 
dans cette aire. La création de voirie permettant de desservir un équipement public ou permettant 
d’améliorer les cheminements piétons ou cyclistes sont envisageables. 

Cadre physique 

Les constructions sont généralement isolées. Dans cette aire, les constructions privilégient des 
formes très compactes afin de dégager une part significativement dominante d’espaces libres et de 
respecter les qualités paysagères préexistantes. Des opérations de remembrement parcellaire 
peuvent être envisagées pour permettre de conserver les vues paysagères. Ces dégagements doivent 
obligatoirement être végétalisés ou le cas échéant laissés à une vocation agricole, participant de la 
sorte à la continuité des espaces naturels et ruraux. Pour rappel, la Commune peut demander une 
étude paysagère complémentaire visant à apprécier la prise en compte de ces objectifs. 

Les constructions principales se conformeront à un gabarit minimum reprenant des fenêtres d’étages 
dans les murs gouttereaux. Le gabarit maximum est fixé à rez + 1 niveau + 1 niveau intégré dans la 
toiture. 

La subdivision d’un bâtiment existant, en vue d’y aménager des maisons d’habitation reste 
envisageable. La subdivision d’un bâtiment existant, en vue d’y aménager un ou des appartements 
est déconseillée. 

La transformation d’un hangar agricole en logement n’est cependant pas recommandée. On entend 
par hangar agricole un bâtiment servant généralement pour l’entreposage et qui a été rajouté à 
l’ensemble bâti formant l’exploitation d’origine. De plus, la transformation d’une exploitation 
agricole en logement doit s’envisager en respect de ses caractéristiques architecturales. 
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3.1.1.7. Aire d’habitat le long de la route du Condroz 

Localisation 

Cette aire concerne les parcelles situées à l’est du long de la route du Condroz en bordure immédiate 
de la commune de Nandrin. 

Destination 

Un développement excessif de l’urbanisation en bordure de la route du Condroz tant sur le plan 
résidentiel qu’économique aurait un impact négatif sur la polarité de Soheit-Tinlot et des centres de 
village. Le développement sur la N63 d’un « couloir » exclusivement consacré aux activités 
économiques n’est pas recommandé. La mixité habitat/commerce est donc privilégiée. 

Dans cette aire, la création de maisons d’habitations est envisageable. La construction 
d'appartements est déconseillée. 

Elle accueillera de manière préférentielle les activités commerciales de biens encombrants, de biens 
à destination des professionnels et les activités de production de biens matériels générant des flux 
importants.  

Les activités suivantes sont déconseillées : 

− Les services et équipements publics dits de proximité; 

− Les activités commerciales destinées aux particuliers de biens non encombrants courants, les 
activités liées à l’entretien de la personne (coiffeur, opticien, etc.) et les activités horeca ; 

− Les activités commerciales destinées aux particuliers de biens non encombrants semi-courants ; 

− Les activités de gestion, d’administration et de production de biens immatériels ; 

− Les activités agricoles, horticoles et sylvicoles. 

Densité 

La densité de référence de logements dans cette zone est la fourchette de 5-7,5 logements/ha. 

Dans cette aire, on veillera à ce que la division parcellaire ne permette pas la création de parcelles 
trop petites. Sauf cas particulier lié au contexte, une parcelle créée lors d’une division parcellaire ne 
pourra être inférieure à environ 1.350 m2. 

La zone devra faire l’objet d’un schéma d’aménagement à portée indicative afin que sa mise en 
œuvre soit faite de manière coordonnée.  

Cadre physique 

Les constructions sont jumelées (3 façades) ou isolées. La mitoyenneté peut être obtenue via 
l’articulation des constructions principales ou secondaires. 
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Les constructions principales se conformeront à un gabarit minimum reprenant des fenêtres d’étages 
dans les murs gouttereaux. Le gabarit maximum est fixé à rez + 1 niveau + 1 niveau intégré dans la 
toiture. 

La subdivision d’un bâtiment existant, en vue d’y aménager des maisons d’habitation reste 
envisageable. La subdivision d’un bâtiment existant, en vue d’y aménager un ou des appartements 
est déconseillée. 

En ce qui concerne les bâtiments susceptibles d’accueillir des activités commerciales ou de 
production, il est recommandé : 

− Un recul par rapport aux limites des parcelles voisines en vue de protéger la qualité des espaces 
d’intimité de logements voisins existants ou potentiels peut être imposé ; 

− Les espaces non bâtis à front de voirie feront l’objet d’un aménagement soigné organisant 
l’accueil de places de stationnement. Les espaces résiduels sont enherbés ou plantés d’arbres ou 
arbustes d’espèces indigènes. Les zones arrières ne sont pas destinées au stationnement ; 

− La plantation de haies ou d’arbres et d’arbustes, sur un ou plusieurs rangs peut être 
recommandée pour faciliter l’intégration des constructions dans le paysage rural et l’espace-rue, 
pour dissimuler un stationnement. Les dépôts de matériaux ou de tout autre déchet seront 
notamment dissimulés au regard depuis les parcelles voisines et l’espace public ; 

− Les longues façades seront évitées par la mise en place plusieurs volumes distincts ; 

3.1.1.8. Sites sensibles à l’urbanisation 

L’utilisation des différentes aires permet de régler, de manière générale, l’organisation des relations 
entre les espaces bâtis et non bâtis. Certains sites se caractérisent par une haute valeur paysagère, 
patrimoniale ou écologique ou présentent, dans certains cas, des contraintes environnementales 
fortes. Le schéma de structure reconnaît la singularité de ces sites. La carte n°1 identifie ces sites. 

Le schéma de structure ne précise pas à l’échelle parcellaire la délimitation spatiale de ces sites. En 
cas de demande d’autorisation, il revient à l’autorité administrative de déterminer et de motiver les 
terrains concernés par cette orientation donnée par le schéma de structure. 

Dans ces sites, le schéma de structure propose de déconseiller ou d’encadrer de manière stricte 
l’urbanisation afin de préserver les qualités préexistantes. 

Site 1 

Ce site se situe à la frange nord du village de Ramelot et est visible de loin dans le grand paysage. 
Réciproquement, ce site offre une vue remarquable sur les campagnes avoisinantes. Il est situé en 
rupture de pente le long d’une voirie étroite. Les rues accédant à ce site sont également étroites et 
plusieurs sont bordées de talus. Au schéma de structure, ce site est proposé en aire d’habitat à 
caractère paysager. Sur ce site, les constructions doivent être limitées en nombre et faire l’objet 
d’une proposition d’intégration. On veillera également que les volumes, les matériaux, la gamme 
chromatique respectent le caractère rural condrusien du village de Ramelot. 

Site 2 

Ce site se situe dans le centre de Ramelot, rue du village à proximité immédiate du château de 
Ramelot et de l’église classé comme monument et site. Il offre un point de vue remarquable sur les 
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campagnes avoisinantes, notamment le bois de Forkechamps et participe directement à l’identité 
paysagère du village de Ramelot. Outre le château, on recense dans sa proximité immédiate 
plusieurs immeubles repris l’inventaire du patrimoine dont le presbytère et une très belle ferme en 
moellons calcaires caractéristique du bâti condrusien. Le site comprend une plaine de jeux dont le 
déménagement est prévu à court terme. 

Sur ce site, les constructions doivent être limitées en nombre et faire l’objet d’une proposition 
d’intégration paysagère. 

Site 3 

Ce site se situe à l’entrée nord, côté gauche, du village de Ramelot lorsqu’on y accède par la 
Chaussée romaine et constitue une porte d’entrée du village. Elle est visible de loin depuis la 
Chaussée romaine. Il est occupé par une bande boisée implanté sur un talus. Au schéma de 
structure, ce site est proposé en aire d’habitat à caractère paysager. Sur ce site, les constructions 
doivent être limitées en nombre et faire l’objet d’une proposition d’intégration paysagère tenant 
compte notamment de la présence d’un talus. On veillera également que les volumes, les matériaux, 
la gamme chromatique respectent le caractère rural condrusien du village de Ramelot. 

Site 4 

Ce site se situe à l’entrée sud, côté gauche, du village de Ramelot, lorsqu’on y accède par la rue de 
Linchet et constitue une porte d’entrée du village. Au schéma de structure, ce site est proposé en 
aire d’habitat à caractère paysager. Sur ce site, les constructions doivent être limitées en nombre et 
faire l’objet d’une proposition d’intégration paysagère pour marquer l’entrée du village. On veillera 
également que les volumes, les matériaux, la gamme chromatique respectent le caractère rural 
condrusien du village de Ramelot. 

Site 5 

Ce site se situe à l’entrée sud, côté droit, du village de Ramelot, lorsqu’on y accède par la Chaussée 
romaine et constitue une porte d’entrée du village. Au schéma de structure, ce site est proposé en 
aire d’habitat à caractère paysager. Sur ce site, les constructions doivent être limitées en nombre et 
faire l’objet d’une proposition d’intégration paysagère pour marquer l’entrée du village. On veillera 
également que les volumes, les matériaux, la gamme chromatique respectent le caractère rural 
condrusien du village de Ramelot. 

Site 6 

Ce site se situe au cœur du village d’Abée. Il est actuellement occupé par des prairies et bordé par 
trois fermes (ferme d’En Bas, ferme d’En Haut, ferme de la Chapelle). C’est deux dernières sont 
reprises à l’inventaire du patrimoine monumental. Ce site constitue une respiration importante et 
façonne directement l’identité paysagère du village d’Abée. Au schéma de structure, ce site est 
proposé en aire d’habitat à caractère paysager. L’urbanisation de site y est cependant déconseillée. 
Des équipements à destination des habitants du village et démontables comme un square ou une 
plaine de jeux demeurent envisageables. La commune souhaite y aménager une place du village en 
face de la chapelle pour créer un espace public convivial.  
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Site 7 

Ce site se situe à Abée, à proximité de la Ferme d’en Haut. Cette ferme, appartenant au triangle des 
trois fermes décrit ci-dessus (site 6), bénéficie d’une belle vue vers le tige de Terwagne. Au schéma 
de structure, cette zone est inscrite en aire d’habitat à caractère villageois. Sur ce site sensible, les 
constructions doivent être limitées en nombre et faire l’objet d’une proposition d’intégration 
paysagère. 

Site 8 

Ce site constitue l’entrée ouest du village de Seny en venant par la route de Terwagne. Il borde 
directement le parc du château de Seny qui donne une qualité paysagère à cette entrée du village. Le 
site permet également de disposer de vues lointaines sur les campagnes avoisinantes. 

Au schéma de structure, ce site est proposé en aire d’habitat à caractère paysager. L’urbanisation de 
site y est cependant déconseillée afin de conserver le point de vue remarquable. On veillera 
également à ne pas planter des boisements continus ou des haies susceptibles de cacher ce point de 
vue. 

Site 9 

Ce site se situe à l’est du village de Fraiture rue du Moulin. Il offre une vue dégagée sur le bois située 
sur le tige de l’Herberain. Il offre également un point de vue d’intérêt paysager sur le fond de vallée 
repris en périmètre d’intérêt paysager et en périmètre de chavée caractéristique. Au schéma de 
structure, ce site est proposé en aire d’habitat à caractère paysager. Sur ce site, les constructions 
doivent être limitées en nombre et s’implanter dans la continuité du bâti existant. 

Site 10 

Ce site est la zone d’habitat à caractère rural situé à l’ouest le long de la route du Condroz. Ce site est 
extrêmement sensible à l’urbanisation et proposé en aire d’habitat à caractère paysager en raison de 
la présence très dangereuse de la N66. La vitesse est en effet limitée à cet endroit à 120 km/h et 
aucune voirie de desserte de la zone d’habitat n’est actuellement existante. Au schéma de structure, 
ce site est proposé en aire d’habitat à caractère paysager. Sur ce site, la création d’une voirie locale 
parallèle à la route du Condroz doit être envisagée pour sécuriser les accès. Le nombre d’accès doit 
de plus être réduit au minimum. 

Site 11 

Ce site se trouve au lieu-dit « Les Favennes » et est, dans sa partie haute, très visible depuis la 
commune de Nandrin. Pour cette raison, l’urbanisation en est extrêmement sensible. Au schéma de 
structure, ce site est proposé en aire d’habitat à caractère paysager. Sur ce site, les constructions 
doivent être limitées en nombre et proposer une intégration paysagère. 

Site 12 

Ce site se trouve à Scry, en face de la place de l’église du village. Il offre une vue dégagée vers le tige 
de Tinlot. Pour cette raison, l’urbanisation en est extrêmement sensible. Au schéma de structure, ce 
site est proposé en aire d’habitat à caractère villageois. Les constructions devront néanmoins 
proposer une intégration paysagère et ménager des vues vers la campagne en contrebas. 
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L’aménagement de ce site doit se faire en continuité avec la place existante et traiter la question de 
la sécurisation de la traversée de la nationale.  

Site 13 

Ce site se trouve à Soheit-Tinlot, en sortie de village en direction de Fraiture, rue de l’église. Ce site 
comprend trois anciennes fermes, dont deux sont reprises à l’inventaire du patrimoine monumental. 
L’urbanisation des parcelles restantes y est sensible.  

3.1.1.9. Tableau de synthèse des aires en zone d’habitat à caractère rural 
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3.1.2. Aire de services publics et d’équipements communautaires 

3.1.2.1. Référence au plan de secteur 

Article°28 du CWATUPE définissant la zone de services publics et d’équipements communautaires. 

3.1.2.2. Localisation 

Deux aires de services publics et d’équipements communautaires se retrouvent sur le territoire 
communal de Tinlot : 

− aire associée au centre neurologique de Fraiture qui occupe une superficie de 5.18 ha. 

− aire associée au centre provincial située le long de la N636 qui occupe une superficie de 16.8 ha. 

3.1.2.3. Destination 

Cette aire ne peut comporter que des constructions ou aménagements destinés à satisfaire un 
besoin social assuré par une personne publique ou une personne privée à laquelle les pouvoirs 
publics ont confié la gestion d’un service public. Elle peut également comporter des constructions ou 
aménagements qui ont pour finalité de promouvoir l’intérêt général. 

Les fonctions résidentielles y sont admissibles pour autant qu’elles entretiennent un lien direct avec 
la fonction principale de l’aire. 

Dans l’aire associée au centre provincial, la construction d’immeubles est déconseillée dans la zone 
d’aléa d’inondation faible. 

3.1.3. Aire de loisirs 

3.1.3.1. Référence au plan de secteur 

Article 29 du CWATUPE définissant la zone de loisirs. 

3.1.3.2. Localisation 

L’aire de loisirs se situe à Fraiture et est occupée partiellement par un camping. 

3.1.3.3. Destination 

Le schéma de structure distingue d’une part une aire de loisirs destinée à recevoir les infrastructures 
du camping et d’autre part une aire de loisirs dite non occupable localisée dans le fond de la chavée.  



SCHEMA DE STRUCTURE COMMUNAL DE TINLOT 
PARTIE II : OPTIONS 

Les mesures d’aménagement 

Version : Adoption définitive  31/86 

L’aire de loisirs est destinée à recevoir les équipements récréatifs ou touristiques, en ce compris les 
villages de vacances, les parcs résidentiels de week-end ou les campings touristiques. 

Dans aire dite non occupable, l’édification de construction est déconseillée. Elle peut accueillir des 
aménagements s’intégrant à l’espace rural comme des plans d’eau et des activités en lien avec ce 
dernier. 

3.1.4. Aire d’activité économique mixte 

3.1.4.1. Référence au plan de secteur 

Article 30 du CWATUPE définissant la zone d'activité économique mixte. 

3.1.4.2. Localisation 

Cette aire se situe à Fraiture rue de la Croix Rouge et occupe une superficie de 1.44 ha. 

3.1.4.3. Destination 

Ce site était anciennement occupé par une scierie. Le schéma de structure propose la mise en place 
d’un site à réhabiliter en vue de permettre le développement d’une fonction d’habitat. La destination 
proposée est l’aire d’habitat à caractère villageois en prolongement du village de Fraiture. 

3.1.5. Aire d’activité économique industrielle 

3.1.5.1. Localisation 

Cette aire se situe à Tinlot le long de la N66 et occupe une superficie de 29.6 ha. 

3.1.5.2. Référence au plan de secteur 

Article 30bis du CWATUPE définissant la zone d'activité économique industrielle. 

3.1.5.3. Destination 

L’aire d’activité économique industrielle est destinée aux activités à caractère industriel et aux 
activités de stockage ou de distribution à l’exclusion de la vente au détail. 

Les établissements peuvent comporter le logement indispensable aux installations. 

L’objectif poursuivi est d’optimaliser les implantations et de diminuer l’impact sur l’environnement 
afin d’inscrire le développement de la zone d’activité au mieux dans son contexte. 
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− Intégrer les constructions dans le paysage par une attention et une conception adaptée et 
réfléchie; 

− Favoriser un aménagement tant fonctionnel qu’homogène et agréable des espaces extérieurs 
découlant de l’implantation du bâti. 

3.1.5.4. Recommandations de mise en œuvre 

L’implantation des volumes et l’aménagement des abords s’adapteront au relief naturel du sol. Les 
aires de manœuvre, de stationnement et de stockage devant être de faible pente, l’implantation des 
bâtiments entraîne souvent des modifications importantes du relief du sol. Dans ce cas, les bâtiments 
sont disposés de façon à retenir les terres. Quand la surface à aplanir est trop importante, des 
plateaux sont aménagés pour reprendre par paliers successifs les différences de niveaux. 

L’organisation des bâtiments doit être conçue de sorte que les volumes les plus proches de l’espace 
public soient avenants, que la desserte pour les livraisons soit rationnelle et que les infrastructures 
techniques ainsi que les aires de stockage soient disposées, en zone secondaire (arrière et/ou 
latérale) de façon à être le moins visible dans le paysage et depuis le domaine public. 

On veillera à créer des façades et des espaces intermédiaires de qualité en disposant des 
constructions d’architecture plus soignée en bordure de voirie et en limitant les possibilités de 
stationnement à l’avant des bâtiments. 

Les constructions seront implantées parallèlement ou perpendiculairement à la limite de l’emprise 
maximale de la voirie, avec une marge de recul suffisante. Cette marge de recul pourra être réduite 
dans le cas d’infrastructures d’équipements (cabine électrique HT,…) nécessaires à l’ensemble de la 
zone d’activité économique ou à plusieurs parcelles. 

Les constructions sont isolées ou jumelées. Elles s’articuleront à l’espace-rue par des aires de recul, 
en prolongement de la voirie, qui donneront accès aux constructions et respecteront le relief naturel 
du sol. Ces zones de recul ne comprendront aucune construction et seront traitées en espace vert. 

3.1.6. Aire d’extraction 

3.1.6.1. Référence au plan de secteur 

Article 32 du CWATUPE définissant la zone d’extraction. 

3.1.6.2. Localisation 

Cette aire fait référence à deux anciennes carrières situées dans la campagne de Tinlot. Elles 
occupent une superficie de 5.09 ha. 

3.1.6.3. Destination 

Ces deux anciennes carrières sont proposées pour intégrer le réseau écologique défini à l’échelle 
locale. Le schéma de structure attribue à cette aire une vocation naturelle et propose le 
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déclassement de la zone d’extraction. Cette aire est destinée au maintien, à la protection et à la 
régénération de milieux naturels de grande valeur biologique ou abritant des espèces dont la 
conservation s’impose, qu’il s’agisse d’espèces des milieux terrestres ou aquatiques. 

3.1.6.4. Recommandations de mise en œuvre 

Dans cette aire ne sont admis que les actes et travaux nécessaires à la protection active ou passive de 
ces milieux ou espèces. Tout acte, temporaire ou définitif, portant atteinte de manière directe ou 
indirecte aux milieux naturels de ce site sont interdits. Le site reste libre d’accès aux promeneurs. La 
création de chemins et la pose de panneaux didactiques sont autorisées. 

3.2. Mesures d’aménagement relatives aux zones d’aménagement communal concerté 

3.2.1.1. Référence au plan de secteur 

Article 33 du CWATUPE définissant la zone d’aménagement communal concerté. Cet article précise 
en son §1er et §2. 

§1er. L’affectation de la zone d’aménagement communal concerté est déterminée en fonction de la 
localisation, du voisinage, de la proximité de zones d’initiatives privilégiées visées à l’article 174 et de 
noyaux d’habitat visés au Code du logement, de la performance des réseaux de communication et de 
distribution, des coûts induits par l’urbanisation à court, à moyen et à long terme, ainsi que des 
besoins de la commune et de l’affectation donnée à tout ou partie de toute zone d’aménagement 
communal concerté située sur le territoire communal concerné et sur les territoires communaux 
limitrophes si elle existe. 

§ 2. Lorsque la mise en œuvre d’une zone ou partie de zone d’aménagement communal concerté 
porte sur une ou plusieurs affectations visées à l’article 25, alinéa 2, elle est subordonnée à 
l’adoption par le Conseil communal [ … ] et à son approbation par le Gouvernement. 

L’article 18ter précise le contenu du rapport urbanistique et environnemental. 

3.2.1.2. Choix des affectations 

Tenant compte des objectifs poursuivis et de la structure spatiale en découlant, le schéma de 
structure affecte les différentes ZACC de la manière suivante : 

− En aire d’habitat à caractère villageois et en aire de parc la ZACC de Fraiture.  

La ZACC de Fraiture située en intérieur d'îlot au centre du village occupe une superficie de 4,75 ha. 

Le schéma de structure l'affecte en aire d'habitat à caractère villageois et en aire d'espace vert et 
programme son urbanisation à long terme (priorité 2). Ce site est destiné à des habitations et/ou des 
petits appartements en respect des recommandations formulées pour l'aire d'habitat à caractère 
villageois. La construction de logements et de services associés en lien avec le centre neurologique 
est une possibilité. L'aménagement du site doit prévoir un espace vert public afin d'améliorer les 
aménités du village et conserver l'ambiance propre à cet intérieur d'îlot. Les accès à ce site doivent 
préserver pour permettre cette urbanisation future (voir carte). 
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Extrait cartographique indiquant les accès à la ZACC de Fraiture 

 

− En aire agricole la ZACC de Soheit-Tinlot dans la mesure où sa localisation ne respecte pas 
l’implantation historique des villages sur les tiges et qu’elle est très sensible paysagèrement. Cette 
ZACC pourrait servir de compensation pour la modification du plan de secteur envisagée à l’est du 
village dans le prolongement du bâti existant. 

3.3. Mesures relatives à la priorisation des réserves foncières 

Le schéma de structure propose : 

− de programmer dans le temps l’ouverture des principales réserves foncières (zone d’habitat à 
caractère villageois de Soheit-Tinlot et ZACC) en tenant compte de 2 niveaux de priorité; 

− de n’autoriser l’ouverture de la zone d’aménagement communal concerté que lorsque les 
disponibilités foncières affectées en priorité 1 ont été mises en œuvre c’est-à-dire lorsque 1/3 de 
la zone peut être considéré comme équipé (réalisation des voiries et des ouvrages liés aux 
impétrants.  
 

Sur base de ces différents éléments, le schéma programme l’ouverture de la ZACC de Fraiture en 
priorité 2 après la mise en œuvre des disponibilités foncières de priorité 1 qui sont respectivement :  

− la zone située entre le chemin de Messe et la rue de l’Eglise à Soheit-Tinlot, affectée en aire 
d’habitat à caractère villageois de Soheit-Tinlot ; 
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Extrait cartographique de la zone entre le Chemin de Messe et la rue de l’Eglise et identification des accès possibles 

 

− la zone située au nord de la rue de l’Eglise à Soheit-Tinlot, affectée en partie en aire d’habitat à 
caractère villageois. On sera cependant attentifs à assurer la bonne intégration du projet dans le 
paysage bâti en prévoyant un gradient de densité du nord au sud de la zone.   

 
Extrait cartographique de la zone au nord de la rue de l’église et identification des accès possibles 
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La demande de modification de plan de secteur de la zone agricole vers la zone d’habitat à caractère 
rural dans le prolongement du village de Soheit-Tinlot en bordure de la rue de Fraiture est proposée 
en priorité 2 également. 

3.4. Mesures d’aménagement relatives aux zones non destinées à l’urbanisation 

3.4.1. Aire agricole 

3.4.1.1. Référence au plan de secteur 

Article 35 du CWATUPE définissant la zone agricole. 

3.4.1.2. Destination 

L’aire agricole est destinée à l’agriculture au sens général du terme en ce compris l’horticulture, la 
fruiticulture et les refuges pour animaux. En ce qui concerne les activités horticoles, la surface de 
culture doit être plus importante que la surface de vente. 

Elle ne peut comporter que les constructions indispensables à l’exploitation et au logement des 
exploitants dont l’agriculture constitue la profession. 

Elle peut comprendre un hébergement touristique à la ferme pour autant qu’il fasse partie d’une 
exploitation agricole. 

Sur le territoire communal de Tinlot, on retrouve quelques logements édifiés en zone agricole avant 
l’adoption du plan de secteur et qui n’ont pas été affectés en zone d’habitat ou d’habitat à caractère 
rural (voir carte n°1 « Options territoriales et mesures d’aménagement »). Ces logements, pour 
autant qu’ils n’aient pas été édifiés en infraction, peuvent faire l’objet de transformation, 
d’agrandissement ou de reconstruction selon des dispositions procédurales dérogatoires définies par 
le CWATUPE. Dans ce cas, le schéma de structure propose de faire référence aux recommandations 
relatives à l’aire d’habitat à caractère paysager. 

3.4.1.3. Localisation des exploitations 

L’extension d’exploitations existantes sera toujours privilégiée. La dispersion des nouvelles 
constructions dans la zone agricole est à éviter. 

Pour des contraintes de voisinage liées au type d’exploitation (nuisances olfactives, bruit, ombre, 
etc.), l’implantation peut être envisagée de manière isolée avec une distance maximum de 125 à 300 
mètres des différentes aires d’habitat. Le Collège communal peut préciser la distance sur la base du 
type d’activité et en référence à la liste des activités et installations soumises à permis 
d’environnement. 

Il est déconseillé d’implanter une nouvelle exploitation agricole en zone d’aléa d’inondation faible. 
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3.4.1.4. Implantation 

Les constructions doivent, dans la mesure du possible, être groupées. Le logement de l’exploitant ne 
peut pas être isolé. Les modes d’implantation et de construction d’une nouvelle habitation 
répondent aux recommandations formulées pour la zone d’habitat à caractère paysager. 

Les constructions à vocation agricole s’implantent dans le respect de la ligne de pente naturelle du 
terrain et de façon à limiter les remblais et les déblais. 

Les différents volumes formeront un ensemble structuré : implantation perpendiculaire ou parallèle, 
dégagement d’espaces extérieurs fonctionnels libres. Dans le cas de constructions déjà implantées 
en « U », en « L » ou en carré, la création de nouveaux bâtiments ne doit pas perturber 
l’ordonnancement et la lisibilité des anciens volumes. 

Un bâtiment à vocation agricole doit, dans certains cas, répondre à des besoins fonctionnels 
importants ce qui nécessite la construction d’un bâtiment de grand gabarit. Dans ce type de 
situations et pour des raisons d’ordre paysager, la scission en deux volumes pourra être préconisée 
et des plantations imposées. 

3.4.1.5. Reconversion 

La reconversion d’un bâtiment agricole situé en aire agricole en logement est autorisée dans le 
respect de ses caractéristiques architecturales. Les conditions de subdivisions sont identiques à celles 
de l’aire d’habitat à caractère paysager. 

3.4.2. Aire forestière 

3.4.2.1. Référence au plan de secteur 

Article 36 du CWATUPE définissant la zone forestière. 

3.4.2.2. Destination 

Cette zone possède une triple vocation. Elle est destinée à sylviculture, à la conservation de 
l’équilibre écologique et contribue au maintien ou à la formation du paysage. Par sylviculture, il faut 
entendre l’exploitation forestière c’est-à-dire la plantation, l’entretien, les coupes et entreposages de 
plantations forestières ainsi que la première transformation du bois. La sylviculture peut être à 
courte rotation ou non. 

La plantation favorisera une diversification d’espèces feuillues. On maintiendra en état des parcelles 
avec une présence de feuillus indigènes jouant un rôle de continuité historique du réseau écologique. 

3.4.2.3. Recommandations de mise en œuvre 

La mise en œuvre de cette zone est encadrée par les articles 452/36 à 452/42 précisant les 
conditions de délivrance en zone forestière du permis relatif aux constructions indispensables à la 



SCHEMA DE STRUCTURE COMMUNAL DE TINLOT 
PARTIE II : OPTIONS 

Les mesures d’aménagement 

Version : Adoption définitive  38/86 

surveillance des bois, à leur exploitation et à la première transformation du bois, à la pisciculture et 
aux refuges de chasse et de pêche. 

Le schéma de structure ne prévoit pas de dispositions complémentaires. Il relève cependant que les 
bois, notamment communaux qui représentent 9,21 ha peuvent servir d’accueil entre autres pour les 
mouvements de jeunesse. 

3.4.3. Aire de parc 

3.4.3.1. Références au plan de secteur 

Article 39 du CWATUPE définissant la zone de parc. 

3.4.3.2. Destination 

La zone de parc est destinée aux espaces verts ordonnés dans un souci d’esthétique paysagère. 

3.4.3.3. Recommandations de mise en œuvre 

N’y sont autorisés que les actes et travaux nécessaires à leur création, leur entretien ou leur 
embellissement. 

Les actes et travaux nécessaires au maintien de l’affectation en zone de parc correspondent à tout 
aménagement léger inhérent au concept usuel de parc, à savoir un décor végétal ou aquatique, à 
l’exclusion de toute autre affectation résidentielle, industrielle, agricole ou commerciale. 

La restauration de bâtiments existants est autorisée. 

Dans les zones de parc dont la superficie excède cinq hectares, d’autres actes et travaux peuvent être 
autorisés à certaines conditions, cumulatives : 

− un plan communal d’aménagement doit être élaboré et être entré en vigueur, couvrant 
l’intégralité de la zone ; 

− les actes et travaux potentiellement autorisables ne peuvent mettre en péril la destination 
principale de la zone, c’est-à-dire l’aménagement de parcs et jardins. 

3.4.4. Aire d’espaces verts 

3.4.4.1. Références au plan de secteur 

Article 37 du CWATUPE définissant la zone d’espaces verts. 



SCHEMA DE STRUCTURE COMMUNAL DE TINLOT 
PARTIE II : OPTIONS 

Les mesures d’aménagement 

Version : Adoption définitive  39/86 

3.4.4.2. Destination 

La zone d’espaces verts au plan de secteur est destinée au maintien, à la protection et à la 
régénération du milieu naturel. Elle contribue également à formation du paysage et peut, le cas 
échéant, jouer un rôle social. 

3.4.4.3. Recommandations de mise en œuvre 

On y admet uniquement les actes et travaux destinés au maintien ou la régénération du milieu 
naturel. 

Seuls des aménagements légers peuvent y être autorisés (balisage, bancs, aire de pique-nique, de 
barbecue). Les refuges de chasse et de pêche n’y sont pas admis. 

La zone d’espaces verts peut faire l’objet d’une occupation agricole compatible avec sa fonction 
naturelle. Les productions agricoles intensives ainsi que les activités de productions horticoles ou de 
pépinière ne sont pas autorisées. 

3.5. Périmètres 

3.5.1. Périmètre d’intérêt culturel, historique ou esthétique 

Ce périmètre fait directement référence aux dispositions du plan de secteur. Le fait d’être en 
périmètre d’intérêt culturel, historique ou esthétique a pour objet de permettre la continuation de la 
zone d’habitat tout en sauvegardant les qualités culturelles, historiques ou esthétiques des espaces 
concernés. Ce périmètre est présent dans les noyaux anciens des villages de Seny et d’Abée comme 
le montre les extraits cartographiques suivants. 
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Extrait cartographique des périmètres d’intérêt culturel historique ou esthétique 
 

3.5.2. Périmètre de réservation 

Ce périmètre fait directement référence aux dispositions du plan de secteur. 
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3.5.3. Périmètre d’intérêt paysager 

Ce périmètre fait directement référence aux dispositions du plan de secteur. Il contribue au maintien 
ou à la formation du paysage. 

3.5.4. Périmètre à vocation patrimoniale 

Au cours de la longue histoire des formations villageoises de Tinlot, s’est progressivement constitué 
un patrimoine architectural remarquable témoignant de la succession des styles et des époques. Si 
de manière marginale, quelques éléments patrimoniaux font l’objet de classement, il n’en va pas de 
même pour les nombreux ensembles de bâtiments et de paysages plus ordinaires et liés à l’habitat 
dont l’inscription contextuelle révèle leur excellence dans la formation des identités locales. 

Ainsi, certains lieux d’intérêt devront faire l’objet d’une attention particulière en tant que valeur 
d’ensemble porteuse de qualités remarquables avec lesquelles toute intervention architecturale 
future, dans le domaine du parcellaire et dans le domaine public, devra établir un dialogue de nature 
à les enrichir et les rehausser. Ils sont identifiés sous forme de périmètres. 

Ces périmètres sont proposés selon l'analyse : 

− de la valeur intrinsèque de certains bâtiments (architecture, implantation, gabarit, harmonie des 
formes et des proportions) ; 

− de la valeur urbanistique des constructions et espaces (repère visuel, mise en perspective, 
dynamique spatiale, organisation de l'espace) ; 

− de la valeur culturelle, historique et paysagère du cadre bâti.  
 

Six périmètres à vocation patrimoniale sont de la sorte identifiés. Ils concernent les 6 villages de 
l’entité. 

A l’intérieur de ces périmètres, le souci est de maintenir et renforcer le caractère originel de 
l’architecture et des espaces publics afin de valoriser l’individualité de chaque noyau villageois. 
L’objectif consiste à obtenir une unité d’aspect tant pour les bâtiments, les abords que pour l’espace 
public. 

Les éléments suivants donnent à un bâtiment rural ancien ce caractère qu’on entend préserver : le 
gabarit ou les proportions du volume principal, le caractère de sa toiture, la lisibilité de la façade 
principale, les matériaux des façades et du toit. Les bâtiments repris dans l’Inventaire du Patrimoine 
Monumental de Belgique illustrent de manière concrète ce modèle local. L’intensité du lien avec le 
modèle local variera selon qu’il s’agisse d’une transformation d’un bâtiment ancien, d’une adjonction 
à un bâtiment moderne ou d’une construction nouvelle. 

Pour ce faire, on maintiendra l'atmosphère spécifique à chaque périmètre, on conservera les 
alignements (bâtis et murs) de qualité ainsi que les perspectives et les échappées visuelles. 

Dans ces périmètres, les recommandations suivantes sont d’application :  

− Les matériaux utilisés pour la construction ou la transformation seront similaires aux matériaux 
traditionnels utilisés dans les bâtiments du patrimoine monumental situés dans le périmètre. 

− La volumétrie, les pentes de toiture, le mode d'implantation feront référence à ces bâtiments. 
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− Les espaces publics (disposition, matériaux, éclairage, …) seront conçus et aménagés de façon 
globale sur l'ensemble du périmètre. 

− Les câbles électriques, téléphoniques et de distribution seront enterrés. En cas d’impossibilité, ils 
seront placés sous corniche ou sur bandeau, de façon à les rendre les plus discrets possibles. 

− Le cas échéant certains plans d’alignement devraient pouvoir être revus pour permettre une 
meilleure articulation avec l’espace public. 

Il est également proposé que ces périmètres puissent évoluer vers un dispositif à valeur 
réglementaire (règlement général sur la bâtisse en site rural ou règlement communal d’urbanisme), 
proposition qui sera relayée vers le SPW. 

Les extraits suivants illustrent les six périmètres.  

 



SCHEMA DE STRUCTURE COMMUNAL DE TINLOT 
PARTIE II : OPTIONS 

Les mesures d’aménagement 

Version : Adoption définitive  43/86 

 

 



SCHEMA DE STRUCTURE COMMUNAL DE TINLOT 
PARTIE II : OPTIONS 

Les mesures d’aménagement 

Version : Adoption définitive  44/86 

 

 



SCHEMA DE STRUCTURE COMMUNAL DE TINLOT 
PARTIE II : OPTIONS 

Les mesures d’aménagement 

Version : Adoption définitive  45/86 

 

Extraits cartographiques des périmètres d’intérêt patrimoniaux 

3.5.5. Périmètre paysager des tiges caractéristiques 

La carte options n°1 « Options territoriales et mesures d’aménagement » identifie deux types de 
périmètres paysagers en surimpression supplémentaires : les périmètres paysagers autour des tiges 
caractéristiques et les périmètres paysagers autour des chavées caractéristiques.  

Le schéma de structure souhaite ainsi délimiter des périmètres au sein desquelles il convient d’être 
particulièrement attentifs à ne pas dénaturer les paysages existants, et ce, par une série d’actions 
spécifiques.  

D’une manière générale, les actions à privilégier dans les périmètres paysagers autour des tiges 
caractéristiques sont les suivantes.  

− mieux intégrer les bâtiments existants sur les tiges et les infrastructures techniques ; 

− dans et à proximité immédiate au minimum 350 mètres) déconseiller la construction de nouvelles 
infrastructures techniques (mats de télécommunication, éoliennes, pylônes) et privilégier 
l’enfouissement des lignes électriques ;  

− conserver les percées visuelles vers les vallées, valoriser les vues depuis les tiges ;  

− traiter les entrées de village, soigner l’implantation des bâtiments agricoles aux entrées de village. 

Ces dernières sont détaillées en actions plus concrètes après la description de chacun des tiges ci-
après. On notera qu’une partie de ces dernières sont des rappels de prescriptions déjà prises par 
ailleurs et décrites ci-avant. L’objectif est de rassembler ici, par tige caractéristique, les actions 
concrètes à mener pour la protection des paysages typiques du Condroz tels que présents à Tinlot. 
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3.5.5.1. Le tige de Scry 

A la limite avec la commune de Nandrin, le tige de Scry couvre la partie nord du village de Scry, et 
une partie de laN636 reliant le village à la route du Condroz en passant par les centres d’analyses 
agricoles et de réadaptation au travail provinciaux. Le tige, sur le territoire communal est caractérisé, 
d’ouest en est par la succession des éléments d’appel suivants, bien visibles depuis la N636 : le 
bosquet de Bexhe, la ligne électrique aérienne de 70 kV, le château d’eau de Scry, la ligne électrique 
de 150 kV à proximité des centres provinciaux. Les bâtiments des centres provinciaux sont 
relativement bien intégrés dans le tige, puisque peu visibles depuis la route du Condroz en venant de 
Tinlot. Le tige est presque invisible tout au long de la traversée du village de Scry par la nationale 
636, concerné par ailleurs par un périmètre patrimonial. 

Les recommandations suivantes reprises par ailleurs sont d’application : 

− Les recommandations en terme d’implantation des bâtiments agricoles prévues au point 3.4.1.3 
sont d’application. 

Les recommandations particulières pour ce tige sont les suivantes :  

−  Privilégier l’enfouissement des lignes lors de la demande de renouvellement des permis (n°1 dans 
l’extrait) ;  

−  Mettre en valeur le château d’eau de Scry, très visible en raison notamment de sa couleur 
(blanche) très tranchée (n°2 dans l’extrait) ; 

− Bien qu’un contact téléphonique en date d’août 2012 nous ait informé qu’aucun projet de 
scission ou d’agrandissement n’était prévu par les deux centres provinciaux, s’assurer de la bonne 
intégration de futurs bâtiments sur la zone d’équipements publics et de services communautaires 
(n°3 dans l’extrait) ; 

− Garder les vues dégagées vers le tige depuis la nationale entre le village de Scry et les centres 
provinciaux (n°4 dans l’extrait). 
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Extrait cartographique du tige de Scry 

3.5.5.2. Le tige de Ramelot – Abée - Soheit-Tinlot 

C’est le tige le plus étendu sur le territoire communal. Il couvre les villages de Ramelot, d’Abée et de 
Soheit-Tinlot et s’étend au-delà presque jusqu’à la limite avec Nandrin. Il est très visible depuis de 
nombreux points de l’entité, surtout depuis le sud. D’ouest en est, il est caractérisé par les éléments 
suivants : une zone agricole entourée par des zones forestières et donc relativement peu visible 
depuis les voiries environnantes, l’assimilant à un tige boisé, le village de Ramelot, inscrit en partie en 
périmètre à vocation patrimoniale et caractérisé par un nombre important d’aires d’habitat à 
caractère paysager annotées d’une croix indiquant leur caractère sensible à l’urbanisation, la 
jonction entièrement bâtie entre Ramelot et Abée par des constructions antérieures à l’adoption du 
plan de secteur, le village d’Abée inscrit en partie en périmètre à vocation patrimoniale, le bois de 
Tinlot, très marqué et visible depuis la route du Condroz, le village de Soheit-Tinlot, inscrit en partie 
en périmètre à vocation patrimoniale et concerné par des aires d’habitat plus dense, la zone agricole 
à la sortie de Soheit-Tinlot, ponctuée par les pylônes des deux lignes à haute tension.  

Les recommandations suivantes reprises par ailleurs sont d’application : 

− Les prescriptions prévues dans les périmètres d’intérêt patrimonial, visant notamment à protéger 
le caractère d’ensemble des noyaux anciens, sont d’application ; 

− Les prescriptions prévues dans les différentes aires d’habitat sont d’application. On rappellera 
notamment ici celles prévues dans l’aire d’habitat à caractère paysager qui visent notamment à 
ménager des vues et des respirations vers les campagnes environnantes ; 

− Les prescriptions prévues dans les espaces marqués par une croix et dits « sensibles à 
l’urbanisation » et décrits spécifiquement sont d’application. Ces sensibilités ont dans la plupart 
des cas été édictées dans un souci de protection des paysages, notamment par la délimitation 



SCHEMA DE STRUCTURE COMMUNAL DE TINLOT 
PARTIE II : OPTIONS 

Les mesures d’aménagement 

Version : Adoption définitive  48/86 

claire des entrées de village, par la préservation de la configuration historique en village-rue et 
par le maintien d’ouvertures vers les campagnes environnantes et d’ouvertures paysagères 
depuis ces villages-rue ; 

− Pour rappel, le schéma de structure prévoit qu’à l’exception de l’extension d’un bâtiment 
existant, les nouvelles constructions ne pourront s’implanter sur les lignes de crêtes dégagées 
représentés sur la carte n°1 par les périmètres paysagers autour des tiges caractéristiques. Les 
autres recommandations en terme d’implantation prévues au point 3.3.1.4 sont d’application. 
 

Les recommandations particulières pour ce tige sont les suivantes :  

− Privilégier l’enfouissement des lignes lors de la demande de renouvellement des permis (n°1 dans 
l’extrait) ;  

− Mettre en valeur le château d’eau de Ramelot, très visible (n°2 dans l’extrait) ; 

− Traiter la réserve foncière de la partie au nord de la rue de l’Eglise de telle sorte que la frange du 
village visible depuis le nord ne soit pas déstructurée (voir point 3.3). 
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Extraits cartographique du Tige de Ramelot, Abée et Soheit-Tinlot 

3.5.5.3. Le tige du bois de Forkechamps 

Ce tige est le plus petit tige inscrit en périmètre sur le territoire communal. Il est presque 
entièrement boisé par le bois de Forkechamps, et comprend d’anciens vestiges archéologiques 
datant de l’époque romaine (chemin romain, tumulus,…). Il est pour cette raison presque 
entièrement inscrit en périmètre ‘rouge’ sur la carte du zonage archéologique.  

Les recommandations particulières pour ce tige sont les suivantes :  

− Les nouvelles constructions agricoles ne pourront s’y implanter ; 

− On veillera en zone forestière à déconseiller les déboisements de grande envergure pour garder le 
caractère boisé de ce tige. Ainsi, le schéma de structure déconseille les coupes à blanc de 
peuplements feuillus d'essences indigènes, et ce sur une superficie totale de plus de 5% par cinq 
ans de la surface de la propriété de bois et forêts. 

3.5.5.4. Le tige de Fraiture 

Ce tige s’étend, comme son nom l’indique, de Fraiture à Terwagne, traversant presque le territoire 
communal de part en part. Au sein du village de Fraiture, le périmètre du tige chevauche deux aires 
d’habitat et un périmètre à vocation patrimoniale.  

Les recommandations suivantes reprises par ailleurs sont d’application : 
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− Les prescriptions prévues dans les périmètres d’intérêt patrimonial, visant notamment à protéger 
le caractère d’ensemble des noyaux anciens, sont d’application ; 

− Les prescriptions prévues dans les différentes aires d’habitat sont d’application ; 

− Le schéma de structure souhaite supprimer le périmètre de réservation prévu au plan de secteur 
pour la construction de la route allant de Coënhez à Tinlot (voir modalité d’exécution).  
 

Les recommandations particulières pour ce tige sont les suivantes :  

− Dans la partie située en zone non destinée à l’urbanisation, privilégier les éléments qui pourraient 
venir enrichir le paysage agricole : les éléments ponctuels tels que les arbres et les haies, la 
diversité des cultures, et certaines mesures agri-environnementales (bandes fleuries…). 

3.5.5.5. Le tige de Seny 

Ce tige s’étend du village de Seny jusqu’à la tige boisée du bois de l’Herberain. Il est concerné par les 
aires d’habitat à caractère résidentiel et paysager, par un PICHE, par une croix indiquant un lieu dit 
« sensible à l’urbanisation » et par le périmètre à vocation patrimoniale de Seny.  

Les recommandations suivantes reprises par ailleurs sont d’application : 

− Les prescriptions prévues dans le périmètre à vocation patrimoniale, visant notamment à 
protéger le caractère d’ensemble du noyau ancien, sont d’application ; 

− Les prescriptions prévues dans les deux aires d’habitat sont d’application. On insistera 
notamment ici sur celles prévues dans l’aire d’habitat à caractère paysager qui visent notamment 
à ménager des vues et des respirations vers les campagnes environnantes ; 

− Les prescriptions prévues dans l’espace marqué par une croix et dit « sensible à l’urbanisation » et 
décrites spécifiquement sont d’application. Ces sensibilités concernent ici la délimitation claire de 
l’entrée du village ; 

− Les prescriptions prévues dans le Périmètre d’intérêt culturel, historique ou esthétique sont 
d’application ; 

− Le schéma de structure souhaite supprimer le périmètre de réservation prévu au plan de secteur 
pour la construction de la route allant de Coënhez à Tinlot (voir modalité d’exécution). 
 

Les recommandations particulières pour ce tige sont les suivantes :  

− On veillera en zone forestière à déconseiller les déboisements de grande envergure pour garder le 
caractère boisé de ce tige. Ainsi, le schéma de structure déconseille les coupes à blanc de 
peuplements feuillus d'essences indigènes, et ce sur une superficie totale de plus de 5% par cinq 
ans de la surface de la propriété de bois et forêts.  

3.5.6. Périmètre paysager des chavées caractéristiques 

D’une manière générale, les actions à privilégier dans les périmètres paysagers autour des chavées 
caractéristiques sont les suivantes :  

− valoriser les caractéristiques paysagères et biologiques ;  

− valoriser le réseau hydrographique local ; 
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− protéger/préserver les arbres isolées/bosquets et replanter. 

Ces dernières sont détaillées en actions plus concrètes après la description de chacune des chavées 
ci-après. On notera qu’une partie de ces dernières sont des rappels de prescriptions déjà prises par 
ailleurs et décrites ci-avant. L’objectif est de rassembler ici, par chavée caractéristique, les actions 
concrètes à mener pour la protection des paysages typiques du Condroz tels que présents à Tinlot.  

3.5.6.1. La chavée des châteaux de Saint Vitu et de Tillesse 

Située au nord-ouest du territoire communal, cette chavée se situe entre Soheit-Tinlot et 
Outrelouxhe et couvre les châteaux de Saint-Vitu et de Tillesse ainsi qu’une partie du bois de Tinlot. 
Le périmètre chevauche en partie celui des périmètres d’intérêt paysager inscrits au plan de secteur.  

Les recommandations particulières pour cette chavée sont les suivantes :  

− Les prescriptions relatives à la zone d’intérêt paysager sont d’application ; 

− On veillera en zone forestière à déconseiller les déboisements de grande envergure pour garder le 
caractère boisé de la chavée. Ainsi, le schéma de structure déconseille les coupes à blanc de 
peuplements feuillus d'essences indigènes, et ce sur une superficie totale de plus de 5% par cinq 
ans de la surface de la propriété de bois et forêts ; 

− Cette chavée contient des fonds de vallées ayant encore un intérêt écologique sur le territoire 
(zones particulières indiquées sur la carte du diagnostic n°7 environnement – vallée humide avec 
quelques saules remarquables résultant d’une activité ancienne d’exploitation d’osier) et dont les 
fonds de vallées n’ont pas été drainés et sont encore couverts par des prairies permanentes. Il 
conviendra de maintenir cet intérêt, en s’assurant que les arbres dépérissant soient replantés, 
que les saules têtards soient entretenus, que les éléments de bocage soient maintenus, voire 
replantés.  

 

Vue depuis la rue reliant la rue de Dinant à la rue de Tantonville (© Google maps) 

3.5.6.2. La chavée entre Seny et Soheit-Tinlot 

Cette chavée se situe entre Seny et Soheit-Tinlot. Le ruisseau a subi, comme la plupart des ruisseaux 
situés dans cette partie agricole de la commune, une rectification et ne se présente plus que sous la 
forme d’un drain entre deux cultures. Le fond de vallée n’est plus marqué que par que quelques 
éléments de végétation épars (bosquets et quelques saules têtards) et n’est plus marqué dans le 
paysage.  

Les recommandations particulières pour cette chavée sont les suivantes :  
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− Restaurer le fond de vallée en supprimant le drain et en recréant une ambiance de fond de vallée 
par installations de prairies permanentes et replantations d’éléments arborés ; 

 

Vue depuis la route de Terwagne, en venant de Seny (© Google maps) 

3.5.6.3. La chavée au sud de Fraiture 

Cette chavée s’étend au sud du village de Fraiture,  

Les recommandations particulières pour cette chavée sont les suivantes :  

− On veillera en zone forestière à déconseiller les déboisements de grande envergure pour garder le 
caractère boisé de la chavée. Ainsi, le schéma de structure déconseille les coupes à blanc de 
peuplements feuillus d'essences indigènes, et ce sur une superficie totale de plus de 5% par cinq 
ans de la surface de la propriété de bois et forêts ; 

− Même si les prairies permanentes sont plus présentes que dans la chavée entre Seny et Soheit-
Tinlot, le fond de vallée devrait être restauré et les éléments de bocage replantés afin de le 
valoriser. Les éléments boisés devront en tout cas être maintenus.  

 

La rue de Moulin, en venant de Fraiture (© Google maps) 

3.5.6.4. La chavée sud-ouest de Seny (Crewai) 

Cette chavée s’étend au sud-ouest du village de Seny.   

Les recommandations particulières pour cette chavée sont identiques à celles proposées pour la 
chavée au sud de Fraiture.  

 
Vue vers la chavée du Crewai, depuis la route de Terwagne (© Google maps) 
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3.5.7. Périmètre archéologique 

La notion de périmètre archéologique fait référence à la notion de zonage archéologique telle que 
proposée par la Direction de l’Archéologie. Ce zonage figure sur la carte n°10 « Situation juridique » 
accompagnant le schéma de structure. Lorsqu’une demande d’autorisation est concernée par le 
zonage archéologique, la Commune interroge le service de l’Archéologie de la province de Liège qui 
détermine alors le type de comportement à adopter le plus approprié en fonction du risque qui pèse 
ou non sur d’éventuels vestiges archéologiques. 

Les modalités de l’interrogation sont déterminées par les quatre types de zones qui correspondent à 
différents degrés de probabilité de présence de sites archéologiques dans la zone concernée. 

La totalité de la surface de chaque parcelle touchée par le projet doit être prise en compte, à savoir : 

- Zone rouge : le Service de l’Archéologie doit être interrogé systématiquement quelle que soit la 
superficie du projet concerné ; 

- Zone verte : le Service de l’Archéologie doit être interrogé pour tout projet inscrit sur une 
superficie de 1.000 m2 minimum ; 

- Zone jaune : le Service de l’Archéologie doit être interrogé pour tout projet inscrit sur une 
superficie de 5.000 m2 minimum ; 

- Zone grise : aucune interrogation n’est nécessaire, le terrain est libre de contrainte 
archéologique. 

Dans le cas où un projet couvre plusieurs zones différentes, c’est la zone la plus sensible au niveau 
archéologique qui sera retenue. 

Quand une intervention du Service de l’Archéologie est nécessaire, elle est faite en bonne entente 
avec le maître de projet, en respectant au maximum ses contraintes. Après intervention du Service 
de l’Archéologie, les terrains sont libérés de toute contrainte archéologique. 

3.5.8. Périmètre d’éloignement d’une ligne à haute-tension 

Les autorités communales souhaitent mettre tout en œuvre pour limiter au maximum les risques 
pour la santé que pose l’exposition aux champs magnétiques. 

« Compte tenu des incertitudes actuelles, le Conseil Supérieur de la Santé estime que l’exposition aux 
champs magnétiques émis par les installations électriques doit être limitée, en particulier chez les 
enfants. L’exposition prolongée d’enfants de moins de 15 ans ne devrait pas dépasser la valeur 
moyenne de 0,4 microtesla (μT). Cette exposition concerne tout lieu de résidence habituelle de 
l'enfant (habitation, institution d'accueil, école). Cette recommandation résulte de la classification 
des champs magnétiques comme potentiellement carcinogènes par l’Agence Internationale pour la 
Recherche contre le Cancer (IARC) et fait référence au principe de précaution ».3  

Par rapport aux lignes à haute et moyenne tension, des distances d’éloignement sont déterminées 
par la Conseil Supérieur de la Santé en tenant compte de la valeur guide de 0,4 microtesla (valeur 

                                                                 
3 Publication du Conseil Supérieur de la Santé 8081 - 1er octobre 2008 
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moyenne journalière sur 24h). Différentes charges de courant sont distinguées dans le tableau 
synthétique du Conseil Supérieur, chaque charge entrainant un champ magnétique différent.   

D’une manière théorique, et indépendamment de la caractéristique de charge des lignes à haute 
tension sur le territoire, il a été choisi de prendre de l’hypothèse que la charge des lignes était de 
50%, résultant dans les distances d’éloignement présentées au tableau suivant.  

Le tracé de ces lignes figure sur la carte «Options territoriales et mesures d’aménagement – 1 ». 

 70 kV 150 kv 380 kv 

Charge 50% 18 m 30 m 66 m 

 

Ces distances sont exprimées en mètres et se calculent de part et d’autre de la projection verticale 
du câble au sol. 

Etant donné la très grande spécificité de chacune des lignes, ce périmètre est donné de manière 
indicative.  

Au sein de ce dernier, il conviendra de : 

- conditionner toute délivrance de permis pour un bâtiment destiné au logement ou à l’accueil de 
l’enfant (crèche, école, internat, bâtiments hospitaliers) à la démonstration que les valeurs de 0,4 
µT ne sont pas dépassées à l’emplacement du(des) futur(s) bâtiment(s). Cette démonstration 
pourra être faite par un relevé de mesure en situation réelle à charge normale. Le protocole de 
mesure (et notamment l’heure de la prise de mesure) devra être validé par l’exploitant, la 
normalité de la charge variant en fonction de la liaison considérée,  

- informer les propriétaires, selon le principe de précaution, pour les autres types de demandes de 
permis. 

Dans les immeubles existants situés à l’intérieur de ce couloir, la création de nouveaux logements ou 
de constructions destinées à l’accueil de l’enfant est conditionnée à la démonstration que les valeurs 
de 0,4 µT ne sont pas dépassées. 
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3.6. Recommandations complémentaires 

3.6.1. Prise en compte du patrimoine bâti 

Sur le territoire communal, seuls quelques édifices font, à l’heure actuelle, l’objet d’une protection 
particulière par classement. Une série de bâtiments, jugés dignes d’intérêt sur le plan architectural 
sont repris cependant à l'Inventaire du Patrimoine Monumental de la Belgique. 

Un travail d’actualisation de cet inventaire est en cours de réalisation. Lorsque ces données seront 
officiellement publiées, la nouvelle liste deviendra la référence officielle. 

Un bien repris à l’inventaire ne possède pas un statut réglementaire contrairement à un bien ou un 
site classé. Et contrairement à une idée répandue, tous les biens repris à l’inventaire ne sont pas 
classés ou dignes de l’être. Inversement, l’absence d’un bien dans l’inventaire ne signifie pas qu’il n’a 
aucune chance d’être classé. 

Bien qu’ils ne bénéficient d’aucune protection particulière, la reconnaissance de leur qualité 
architecturale induit une attention particulière, pouvant être assortie de l’avis de la CCATM. 
L’objectif est d’encourager leur réhabilitation préservant leur caractère architectural et ne 
dénaturant pas l’aspect extérieur, en n’admettant leur démolition qu’à titre exceptionnel et pour 
autant que cela soit pleinement justifié. 

Les biens repris à l'Inventaire du Patrimoine Monumental de la Belgique sont cartographiées sur la 
carte Diagnostic n°10 « Situation juridique – Patrimoine ».  

3.6.2. Prise en compte des exigences environnementales 

3.6.2.1. Recommandations relatives aux aspects énergétiques des formes d’habitat 

C'est au moment de la construction ou de la rénovation d'un bâtiment qu'il est le plus facile et le 
moins coûteux d'améliorer son efficacité énergétique et l'impact du projet sur l'environnement. 

L'application de techniques visant à améliorer l’efficacité énergétique des constructions et 
l'utilisation rationnelle de l'énergie doit être intégrée dans la conception des bâtiments. Sur le plan 
urbanistique, seront privilégiés : 

− la compacité et la limitation de l’emprise au sol. Les formes bâties sont compactes en ce qu’elles 
optimisent le rapport entre la surface de l’enveloppe et le volume habitable, mais elles peuvent 
néanmoins présenter, en façade et en toiture, des découpes, saillies et retraits qui établissent des 
relations d’usage entre l’intérieur et l’extérieur. On privilégie des formes simples ou la 
mitoyenneté pour rencontrer cet objectif de compacité. En corollaire, l’implantation des 
constructions limite les ombres portées d’un bâtiment sur un autre et maximise les apports 
solaires ; 

− un traitement des façades et des ouvertures qui tiennent compte du soleil et du vent. 

En cas de projet de constructions multiples (lotissement ou permis groupé), l’électricité et la chaleur 
nécessaires au chauffage des locaux sont fournies dans toute la mesure du possible par des moyens 
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dont l’alimentation est la moins dépendante possible des énergies fossiles. La mise en place de 
réseau de chaleur est également à étudier. 

3.6.2.2. Recommandations relatives à l’utilisation rationnelle des eaux pluviales 

Les eaux de pluie sont récupérées dans des citernes pour des usages domestiques. 

Lors de la construction d'une habitation ou la transformation d’un bâtiment existant en habitation 
unifamiliale, la citerne d'eau pluviale offre un contenu minimum de 5 000 litres avec réutilisation 
domestique (ex. usages sanitaires, arrosage). 

Afin de lutter contre les phénomènes d’inondation, le dimensionnement de la citerne doit tenir 
également compte des surfaces imperméabilisées sur la parcelle (entre 40 et 50 litres sont 
nécessaires par m2 de surface imperméabilisée). 

Lors de la construction d’immeubles à appartements ou lors de la transformation d’une construction 
existante, la pose d’une citerne est également imposée. Les citernes sont de type « bassin d’orage ». 
Le volume est recalculé en fonction des surfaces imperméabilisées. 

3.6.2.3. Recommandations en faveur de la biodiversité 

A l’échelle de la parcelle, le végétal est la composante essentielle des jardins et espaces libres. Outre 
sa fonction esthétique, il contribue à la qualité des tissus bâtis en améliorant le confort de vie en 
milieu construit. Utilisé de manière raisonnée, c’est aussi un élément qui structure l’espace en le 
rendant plus lisible. 

En cas de constructions et plus particulièrement dans la zone d’habitat à caractère rural, il y a lieu de 
compenser l’absence ou la destruction d’écosystèmes sur la parcelle en créant de nouveaux milieux 
propices au développement de la nature. La carte diagnostic n°7 « Environnement » identifie les 
principaux éléments constitutifs du maillage écologique. 

Nombreuses sont les solutions écologiques qui permettent de répondre à cet objectif : créer des 
jardins en pleine terre, créer des zones humides, rendre perméables les surfaces, rendre verts les 
murs de clôture et de soutènement, réaliser des façades vertes, des toitures vertes, etc. 

En respect des dispositions régionales, les plantations de haies et d’alignements d’arbres sont variées 
et basées sur les associations botaniques présentes et potentielles tenant compte des 
caractéristiques biogéographiques locales. Une liste est reprise en annexe 1. Elle sera adaptée selon 
l’évolution de la législation. 

On veillera à ce que les plantations hautes-tiges à feuillage persistant ne réduisent pas notablement 
l’ensoleillement des bâtiments voisins. En règle générale, chaque logement et chaque activité doit 
bénéficier d’au minimum 3 heures d’ensoleillement direct par jour durant toute l’année. 
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3.6.2.4. Recommandations relatives à l’implantation d’infrastructures éoliennes 

Les objectifs énergétiques ambitieux poursuivis par le Gouvernement wallon associés à la nécessaire 
gestion parcimonieuse du territoire et au respect de la Convention européenne du paysage 
impliquent que la conception des parcs éoliens réponde à différentes critères, notamment en termes 
d’implantation. 

L’infrastructure structurante que constitue la route du Condroz, traversant la commune du nord au 
sud et de part en part est fortement présente dans le paysage. Il est proposé de la constituer en ligne 
d’appui pour l’implantation d’éoliennes.  

De plus, rappelons que le schéma de structure mentionne que dans et à proximité immédiate 
(minimum 350 mètres) des périmètres paysagers des tiges caractéristiques, la construction de 
nouvelles infrastructures techniques (dont éoliennes) est déconseillée.  
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4. Orientations générales destinées à harmoniser et intégrer les flux de 
circulation 

Ce chapitre complémentaire aborde la question des modes de déplacements et des flux de 
circulation. Les différentes mesures proposées (voir également le chapitre consacrée aux modalités 
d’exécution) complètent et dans certains cas amendent, à l’échelle locale, les dispositions 
préconisées dans le cadre du Plan Intercommunal de Mobilité (PICM). 

L’exercice vise ici à mettre en parallèle la structure spatiale proposée par le schéma de structure (à 
travers l’expression cartographiée des mesures d’aménagement) et l’organisation du réseau en ce y 
compris les déplacements piétons et cyclistes. 

L’organisation projetée de ce réseau est reprise sur la carte intitulée « Orientations générales en 
matière de circulation ». 

4.1. Hiérarchisation du réseau 

Le réseau régional et composé des voiries suivantes :  

o la N 63, dite localement la route du Condroz, qui relie Liège à Marche-en-Famenne en 
passant par Seraing, Neupré, Clavier, Durbuy, Nandrin, Tinlot et Somme-Leuze  

o la N 66 qui relie Trois-Pont et Huy en passant par Werbomont, Hamoir, Ouffet et Strée 

o la N636 qui relie Nandrin à Modave 

 

C’est surtout au niveau des routes de liaison qu’il y a lieu de préciser les propositions. Les routes de 
liaison constituent l’armature de base du réseau local. Elles assurent les déplacements entre les 
villages de la commune et en les complétant vers les localités voisines proches. 

A l’échelle de la commune, le schéma de structure propose de reconnaître comme voies de liaison 
les axes suivants : 

Routes de liaison Noms des rues concernées 

Soheit-Tinlot – Scry  rue de Tillesse 

Soheit-Tinlot – Abée - Ramelo rue d’Abée, rue des Aubépines 

Soheit-Tinlot – Fraiture  rue de Fraiture, rue de Diarville 

Fraiture – Seny  rue du Tilleul 

Fraiture – Nandrin Rue Croix-Rouge 

Seny - Clavier Route de Terwagne – route de Seny 

Voies de liaison à l’échelle communale 
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La hiérarchie du réseau est présentée dans la carte ci-jointe et dans la carte Options n°2 
« Orientations générales en vue d’harmoniser et d’intégrer les flux de circulation ».  
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4.2. La mobilité au sein de la commune 

En termes de déplacement, la prise en compte de la mobilité au sein de la commune de TINLOT se 
fait en partie au travers du Groupe d’Action Local (GAL) Pays des Condruses dont la commune fait 
partie.  
A ce propos, la commune de Tinlot participe à la mise en œuvre la fiche-projet « Mobitité » du GAL. 
On comprend en effet aisément que pour une commune de la taille de Tinlot, il est essentiel de 
réfléchir la mobilité à une plus grande échelle.   
 
Cette fiche-projet s’articule autour de 3 axes basés, pour l’essentiel, sur les P(i)CM et PCDR en 
place ou en cours : 
 

1. Maillage multimodal du territoire ou « cocktail mobilité » sans limitation des modes : (voir 
schéma ci-dessous) 

 

- Des lignes performantes de transport en commun 
- Du covoiturage, des Voitures A Plusieurs, ou Voitures A Partager (VAP7 / Le système se 

présente aussi sous le nom COVOISTOP dans la vallée de l’Ourthe à l’initiative des jeunes 
dans le cadre du PCS de Sprimont 

- Un réseau modes doux renforcé en liaison avec les TEC 
- Des services locaux : bus locaux, bus à la demande, taxi social, bus collectif, ... 

 

Le schéma ci-dessous illustre le principe de maillage multimodal. Dans le schéma ci-dessous, 
il faut comprendre : 

 

- Bus : lignes plus directes et plus fréquentes en dehors des heures de pointe 
- HP/HS : Heures de Pointe (toute l’année) et Heures Scolaires (+/- 8 mois par an) 
- Bus local : bus (ou taxi) à la demande ou collectif 
- Modes doux : essentiellement vélo entre nœuds 
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2. Amélioration de l’offre de transport en commun en concertation avec les TEC basée sur la 
hiérarchisation du réseau à travers des noeuds multimodaux 

 

3. Création d’un Point Relais de Mobilité (ou centrale de mobilité) 
 

 

A l’heure actuelle (1er Sem. 2011), plusieurs actions sont menées en parallèle à l’échelle du 
GAL dans le cadre de cette fiche mobilité : 
 

- Le taxi social « Taxi Condruses » assure des transports à la demande en complément de 
l’offre existante. (9/2010) 

- Convention avec Damier Asbl pour la mise en place du centrale de mobilité regroupant l’offre 
, covoiturage, bus locaux, services à la demande, ... sur la zone du GAL et de la province du 
Luxembourg. (11/2010) 

- Inventaire des noeuds multimodaux principaux et du maillage entre ceux-ci. 
- Participation à un groupe de travail méthodologique avec la SRWT et les TEC Liège, Namur et 

Luxembourg pour l’amélioration de l’offre dans une optique « développement durable » 
(8/2010 – Rapport prévu en 12/2011). 

- Etudes avec la Province de Liège sur la mise en oeuvre de sites de covoiturage aux nœuds 
multimodaux. (9/2010) 

- Mise en place de COVOISTOP-VAPs en s’appuyant sur les noeuds multimodaux et en 
implantant la solution sur le territoire du GAL (7 communes), du GREOA (13 communes dont 
3 du GAL), de Neupré, en lien avec les communes de Huy (via le PiCM) et l’ULg au Sart Tilman 
(via le manager de la mobilité). Ces points sont entrés en fonction en automne 2012 et sont 
représentés sur la carte options n°2. 

- Assistance aux communes pour l’intégration et la promotion de l’offre CarpoolPlaza sur les 
sites Web communaux. 

- Navette Taxi Condruses avec remorque à vélos le long du RAVeL durant l’été. 
- Coordination de la semaine de la mobilité de septembre 2011 avec les 3 communes 

candidates Wallonie Cyclable et les PCS de Clavier-Tinlot-… et Marchin 
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- Convention de partenariat en discussion avec les 3 communes candidates Wallonie Cyclable 
et le GAL en vue de disposer d’un M. Vélo à l’échelle du GAL. 

 

Les actions en cours de développement portent sur : 
 

- L’inventaire des noeuds multimodaux secondaires et des liaisons mode doux entre ceux-ci et 
les noeuds principaux. 

- Taxi social « Taxi Condruses » qui va assurer des transports collectifs complémentaires aux 
TEC et/ou en correspondance avec ceux-ci. 
Proposition de différents scénario pour la réorganisation du réseau de bus. Cette 
réorganisation de bus doit s’articuler selon le principe de hiérarchisation, qui s’apparente un 
peu à l’organisation des lignes de trains IC/IR et omnibus. On distingue dès lors différents  
types de lignes :  
 

• Une ligne express Marche-Liège : elle circule entre les pôles régionaux de Marche et de 
Liège. Elle doit permettre des déplacements rapides et efficaces depuis les villes sur des 
distances moyennes et longues en s’arrêtant dans quelques gros villages bien ciblés dont 
celui de Tinlot. A certains de ces arrêts qualifiés de structurants (arrêts multimodaux), il 
est prévu des correspondances avec des lignes de bus classiques ainsi que des 
changements de modes de transport (voiture, vélo,…). Cette ligne express devrait circuler 
les jours de semaine (vacances incluses) et les week-ends selon des fréquences élevées. 
Elle doit permettre notamment aux travailleurs de rejoindre leur lieu de travail sans 
perdre de temps. 

 

• Des lignes classiques : parallèlement à cette ligne structurante, s’ajoutent des lignes 
classiques qui elles sont destinées à des liaisons de courte et moyenne distance (max. 
15km) vers les pôles principaux. Elles permettront de rejoindre un pôle aux petits villages 
mais aussi à l’arrêt de la ligne express.  

 
 

4.3. Mobilité douce  

4.3.1. Introduction 

Comme on l’a déjà évoqué auparavant, dans le cadre du schéma de structure, il apparaît important 
de développer la mobilité piétonne et cycliste. L’objectif est de permettre à ces catégories d'usagers 
de mieux se déplacer sur le territoire de la commune et d’augmenter l'usage des modes doux comme 
alternative à la voiture. Pour ce faire, il faut :  

- favoriser les déplacements quotidiens, en définissant des itinéraires cyclables et piétons ; 

- aménager et/ou réaménager des tronçons du réseau, pour les rendre praticables pour les vélos 

et les piétons.  

 
Dans le cadre du schéma de structure, l’attention n’est pas portée sur les itinéraires de loisirs, mais 
sur des liaisons d’attrait quotidien entre pôles. La priorité est donnée aux dessertes des services 
(poste, maison communale, centre sportif, commerces, etc.), aux écoles, aux liaisons inter-villages et 
au rabattement vers les pôles de mobilité (éventuels parkings relais, arrêts de bus, etc). 
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Plus que le nombre total de kilomètres aménagés, c’est la continuité des itinéraires qui importe. 
C’est cette cohérence qui offre aux usagers la possibilité de se déplacer de manière sûre. La prise en 
compte des cyclistes sur des tronçons isolés, au coup par coup, ne suffit pas. 

Autre aspect important : la priorité donnée à certains trajets plutôt que d’autres. Pour lier deux 
cœurs de villages, par exemple, il s’agit de choisir l’itinéraire le plus direct, en évitant les segments de 
voiries jugés dangereux, ou en les sécurisant si aucune alternative efficace ne se présente. 

4.3.1.1. Définition d’un réseau cyclable 

S’il est préférable de définir un réseau alternatif pour les modes doux à l’image des voiries de liaison 
définies ci-dessus dans la hiérarchie des voiries, il apparait difficile, vu la configuration de la 
commune, d’identifier de véritables voies lentes alternatives.  

En effet, compte tenu du paysage communal, c’est la sécurisation des voiries de liaisons (afin d’y 
faire se côtoyer les différents modes de déplacement) qui a été définie comme prioritaire. 

La mise au point d’un réseau cyclable repose sur cinq principes, énumérés dans le tableau ci-dessous.  

Itinéraire sécurisé Itinéraire cohérent Sans détours 

inutiles 

Itinéraire attractif Itinéraire 

confortable 

Plus le trafic et la 
vitesse des 
automobiles sont 
élevés, plus il faut 
séparer les 
aménagements de 
la voirie 

Continuité du 
réseau, pas de 
maillon manquant 
sous prétexte 
d’impossibilité 
d’aménagement de 
certains tronçons 

Le plus court est le 
mieux, sauf si le 
trajet était trop 
contraint par des 
dénivelés, des 
charges de trafic ou 
des problèmes de 
sécurité 

Accéder à la rue 
principale, relier des 
pôles d’animation, 
sportifs, culturels ou 
commerciaux, par 
un jalonnement 
performant et 
compréhensible par 
tous 

Aménager une 
surface de 
roulement plane, 
veiller au choix du 
bon revêtement,  
l’exposition au bruit, 
au vent, aux poids 
lourds 

4.3.1.2. Principes d’aménagement du réseau cyclable 

La mise en œuvre concrète consiste généralement à établir une cohérence entre les aménagements 
existants issus de divers contextes (RAVeL, pistes cyclables sur voiries régionales, aménagements de 
trottoirs, traversées piétonnes, etc.), tout en définissant de nouveaux objectifs (itinéraires à créer).  

La mise en place d’un tel réseau nécessite l’usage adapté des différents moyens d’aménager l’espace 
pour le rendre praticable et sécurisé pour les piétons et cyclistes. C’est ce qu’illustre la figure ci-
dessous : 
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L’initiative du réseau cyclable et piéton procède donc d’une réelle volonté politique de coordination 
et de concertation dans le temps. 

4.3.1.3. Initiatives en faveur du vélo 

Plusieurs initiatives ont vu le jour dans la commune, entre autre sous l’impulsion du Plan 
Intercommunal de mobilité (PiCM).  

Les initiatives sont les suivantes :  

 

- Participation à plusieurs semaines de la mobilité pour l’école communale 



SCHEMA DE STRUCTURE COMMUNAL DE TINLOT 
PARTIE II : OPTIONS 

Orientations générales destinées à harmoniser et intégrer les flux de circulation 

Version : Adoption définitive  66/86 

- Printemps de la Mobilité 2011 (projet REVe) 
- Rangs-vélo scolaires 
- Signalisation des itinéraires cyclables (PiCM) 
- Sécurisation aux abords des écoles et aux entrées de village (recommandations PiCM) 

 
La part des PCM consacrée aux (ou en faveur des) cyclistes reste faible et souvent les propositions 
avancées en matière cyclable restent assez théoriques. Quasi aucun tronçon n’a été aménagé ou 
marqué. 
 
Pour pallier à cela, la Commune de Tinlot a élaboré conjointement avec les communes de Modave et 
de Clavier un Plan (inter-)Communal Cyclable en zone rurale de manière à faire émerger des 
solutions innovantes de tronçons cyclables de qualité, et surtout visibles. 
 

4.3.1.4. Un réseau d’itinéraires cyclables 

Le point ci-dessous sont extraits du PiCC de Tinlot, Modave, Clavier.  
 
Les liaisons qui sont prioritairement retenues sont celles où le potentiel cyclable est le plus élevé : 
 

- Liaison à altitude +/- égale (axe Nord-Est <-> Sud-Ouest) 
- Pôles d’habitats et/ou d’activités (école, commerces de proximité, hall sportifs, 

administrations, …) 
- Inter-modalité avec les TECs 
- Circulation sur les voiries de desserte locale ou réservées plutôt que sur les voiries de transit 

lorsque cela est possible. 
 
Aux croisements avec les routes régionales, des aménagements du type RAVeL doivent aussi être 
prévus par le SPW : 

 
- Marquage coloré 
- Signalisation de traversée de vélo 

 
A noter encore que le RAVeL 126 à proximité de la commune constitue le support principal de 2 
liaisons inter-pôles régionaux du Schéma Directeur Cyclable de Wallonie (SDCW), Huy-Durbuy et Huy-
Ciney. 
 
1. Liaisons inter-villages ou inter-agglomération 

 
Dans nos communes rurales, la largeur de voirie ne permet pas la mise en place de pistes cyclables 
marquées parce que la largeur la plus fréquente est de l’ordre des 5 à 5,5 m. C’est aussi le cas pour 
les chemins de remembrement de 5m utilisés comme voies de liaison en voiture. Dans ce cas, les 
bandes cyclables suggérées par des chevrons paraissent insuffisantes et n’amènent pas de 
changements de comportement de la part des automobilistes.  
 
C’est pourquoi le PiCC souhaite utiliser un marquage blanc sous forme de couloirs cyclables via des 
bandes cyclables suggérées (BCS) par une ligne discontinue à une distance de 1 à 1,5m du bord de la 
voirie. 
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Avec ce type de marquage, qui induit chez les usagers une confusion positive avec les pistes cyclables 
marquées, nous pensons influencer le comportement des automobilistes en donnant une impression 
de voirie plus étroite et donc en provoquant une diminution de la vitesse. 
 
Il semble donc, pour que la mesure soit efficace, que réserver une bande centrale de 2,5 m est 
suffisant et nécessaire. Le solde étant utilisé pour les couloirs cyclables, avec un minimum de 1,25m 
par couloir. Il s’agit du concept de « Voies centrales banalisées (VCB) » en cours de test sur le 
territoire de la commune. Ce test est réalisé conjointement avec l’IBSR et le SPW (DGO1 et DGO2). Le 
but est d’objectiver par des comptages, des mesures de vitesses (avant et après) et des 
enregistrements videos les modifications de comportement. Sur les voiries où les VCB sont mises en 
place, il est proposé de limiter la vitesse à 70 km/h. 
 
2. Chemins de remembrement réservés 

 
Pour ces chemins de 3m utilisés pour les liaisons cyclables, le PiCC propose une limitation de 
circulation aux seuls tracteurs et usagers modes doux (F99c). Par ailleurs, en cas de présence trop 
importante de voitures, des obstacles physiques (barrières, « écluses à tracteur » (traktorsluis)) 
pourraient être envisagés. 
 
3. Aménagements en pistes cyclables séparées 

 
Là où le potentiel est le plus élevé, en particulier sur les liaisons en directions des écoles ou en 
connexion avec le RAVeL, plusieurs projets de pistes cyclables séparées (PCS) sont proposés. 
 
4. Centres des villages avec voiries communales 

 
Aux entrées de village, l’utilisation de coussins berlinois avec effet de porte est déjà bien présente. 
Le PiCC propose  de généraliser cette pratique sur les voiries de transit. 
 
Dans le centre, la mixité des usagers doit être bien visible. Il est donc proposé un marquage de 
bandes cyclables suggérées (chevrons & logos vélo) prioritairement pour orienter les cyclistes sur des 
voiries de dessertes. Par ailleurs, les voiries de dessertes pourront être mises en SUL ou en circulation 
locale lorsque des itinéraires alternatifs existent pour les véhicules motorisés. 
 
5. Centres de villages avec voiries régionales 

 
Le centre de Tinlot est traversé par une route régionale (rue du Centre) où rien n’indique qu’on 
pénètre dans un espace de séjour. 
 
Il est important que le SPW prévoit des aménagements (effet de porte, changement de revêtement, 
chicanes, zone 30, …). Un projet existe à ce sujet. A terme, il est prévu que cette rue ait un statut de 
voirie communale.  
 
6. Synthèse des aménagements proposés 

 
- Mixité : aucun aménagement n’est prévu 
- B.C.S. DAR : bandes cyclables suggérées au départ, à l’arrivée et rappel de logo vélo sur le 

tronçon (en vue de signaler aux usagers motorisés la présence potentielle de cycliste sur des 
liaisons non prioritaires ou dans des zones d’habitat peu dense) 

- B.C.S. : bandes cyclables suggérées conformes au guide des bonnes pratiques 
- V.C.B. : voie centrale banalisée 
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- P.C.S. : piste cyclable séparée 
- C.R. : chemin réservé 

 
La carte ci-dessous présente le réseau cyclable projeté 
  
En terme de limitations de vitesse, le PiCC propose sur les itinéraires une modération assez 
systématique des vitesses : 
 

- 30 km/h en agglomération, en élargissant les zones à proximité des écoles aux zones 
d’activités, de loisirs, de commerce. 

- 70 km/h hors agglomération, sur les itinéraires de liaison en voirie. 
 
Pour la réduction de vitesse hors agglomération (90-70) une évaluation est en cours en collaboration 
avec la ZP Condroz via analyse de trafic. En fonction des résultats (trafic très peu important), cette 
mesure sera réévaluée. 
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5. Modalités d’exécution des mesures d’aménagement 

Le schéma de structure ne constitue pas, en tant que tel, une fin en soi. Il représente l’instrument de référence du développement territorial de Tinlot. Les 
objectifs poursuivis nécessitent d’entreprendre, de manière progressive, une série d’actions concrètes pour aboutir, à terme, à l’organisation et à la structure 
recherchées. 

5.1. Modifications d’affectation souhaitées 

Modalité envisagée Type Résultats attendus Commentaires Acteurs et 
partenaires 

Temporalité Représentation 
cartographique 

Evolution de la zone 
d’activité économique 
industrielle vers une 
affectation mixte. 

Procédure : révision du 
plan de secteur 

Portée territoriale : oui 

Permettre l’installation d’activités 
non industrielles dans le parc 
d’activités économiques mixte. 

Mise en concordance de la 
situation de fait avec la situation 
de droit. Certaines activités dites 
mixtes sont déjà installées dans le 
parc d’activités économiques 

Une étude poussée devra être menée quant aux 
potentialités de développement de la zone 
(typologie, organisation des mitoyennetés) afin 
d’obtenir une organisation et une occupation 
parcellaire plus rationnelle.  

Il est également nécessaire de limiter la zone 
d’activités aux activités dites mixtes qui ne sont pas 
en capacité de se localiser dans la zone d’habitat 
notamment pour des raisons de compatibilité. 

Dans les faits, plusieurs entreprises souhaiteraient 
s’installer sur le zoning, mais n’en ont pas la 
possibilité en raison du caractère non industriel de 
leur activité.  

 

Commune, SPI+, 
DGO4, 
partenaires 
économiques 

Moyen 
terme 1 

Evolution de la zone 
d’activité économique 
industrielle vers une 
affectation d’espaces 
verts 

Procédure : révision du 
plan de secteur 

Portée territoriale : oui 

Intégration paysagère du zoning 

Protection du fond de vallée de la 
Bonne et conservation de son rôle 
de maillage écologique.  

Ce site se situe dans la zone d’activités industrielles 
de Tinlot de part et d’autre du ruisseau de la Bonne. 
Il est concerné par une zone d’aléa d’inondation 
faible.  

Le schéma de structure recommande de ménager 
une zone non aedificandi de part et d’autre du 
ruisseau d’une largeur approximative d’environ 50 
mètres afin de préserver les qualités écologiques de 
ce fond de vallée et son rôle comme élément du 

Commune, SPI+ Moyen 
terme 2 

 
périmètre 
indicatif 
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maillage écologique. 

L’aménagement de la zone en bordure de ruisseau 
se fera dans un esprit de zone tampon, d’isolement 
de telle sorte que l’intégration du zoning soit 
meilleure et que l’aménagement se fasse de 
manière paysagère.  

Mise en zone d’habitat 
à caractère rural d’une 
zone agricole située en 
bordure de la partie 
nord est de Soheit-
Tinlot.  

Procédure : révision du 
plan de secteur ou plan 
communal 
d’aménagement 
révisionnel 

Portée territoriale : oui 

Renforcement de la polarité de 
Soheit-Tinlot dans une forme qui 
soit le plus proche possible des 
développements historiques des 
villages dans la commune.  

La ZACC du village de Soheit-Tinlot n’est pas 
idéalement positionnée au plan de secteur. Elle se 
situe sur le versant, a une profondeur trop faible à 
certains endroits pour permettre de renforcer 
réellement la polarité. Il est donc proposé de 
déclasser cette dernière vers la zone agricole et de 
prendre une partie de la zone agricole de la rue de 
Fraiture pour y développer de l’habitat en 
continuation du développement historique de 
Soheit sur le tige. On sera néanmoins attentifs à 
protéger le patrimoine historique présent dans le 
prolongement de la rue de l’Eglise.  

Le périmètre proposé en tirets rouges dans la carte 
options est donné à titre indicatif.  

On notera que le tracé de la conduite d’adduction 
d’eau du Néblon, planifié par la CILE passe par cette 
zone. On y sera attentifs au moment de sa mise en 
œuvre.  

Commune, DGO4 Moyen 
terme 3 

 
périmètre 
indicatif  

Déclassement de la 
zone d’extraction de 
Soheit-Tinlot 

Procédure : révision du 
plan de secteur 

Portée territoriale : oui 

Mise en concordance de la 
situation de fait avec la situation 
de droit ;  

Compensation planologique 
possible pour la demande de 
modification de zone agricole à 
Soheit-Tinlot 

Ces anciennes sablières ne présentent plus de 
potentiel d’extraction. L’activité d’extraction n’est 
plus envisageable.  

Au schéma de structure, elles sont affectées à l’aire 
d’extraction à vocation naturelle 

Commune, DGO4 Long terme 
4 

Suppression du 
périmètre de 
réservation pour la 
voirie de 
contournement 
passant par Coënhez 

Procédure : révision du 
plan de secteur 

Portée territoriale : oui 

Mise en concordance de la 
situation de fait avec la situation 
de droit.  

Ce périmètre de réservation n’a plus lieu d’être car 
la route ne sera vraisemblablement jamais 
construite.  

Commune, DGO4 Long terme 
5 
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et allant vers Soheit-
Tinlot 

Inscription de 
l’ancienne scierie de 
Fraiture en SAR 

Procédure : Site à 

réaménager 

Portée territoriale : oui 

Développement du logement, 
voire de résidence service, en lien 
avec le CRNFB 

Changement d’affectation de la 
zone d’activité économique mixte 
vers l’aire d’habitat à caractère 
villageois, sauf dans le périmètre 
correspondant à la zone tampon 
de la ligne à haute tension où 
l’affectation se fait vers l’aire 
d’habitat à caractère paysager 

Prendre en compte la présence de la ligne à haute-
tension dans l’aménagement. Il est proposé qu’il en 
soit tenu compte en affectant la zone directement 
au droit de la ligne à haute tension en aire d’habitat 
à caractère paysager.  

Le périmètre de réflexion du SAR doit être étendu à 
l’aire d’habitat à caractère villageois et devra 
aborder la question des accès. Il comprendra la rue 
Croix-Rouge et la rue de Diarville. 

 Court terme 
6 

 

5.2. Equipement et service à la population 

Modalité envisagée Type Résultats attendus Commentaires Acteurs et 
partenaires 

Temporalité Représentation 
cartographique 

Aménagement d’un 
espace public à l’église 
de Fraiture 

Opérationnel 

Portée territoriale : oui 

Aménagement d’une zone 
conviviale et utilisée par 
les riverains autour de 
l’église de Fraiture 

La zone est actuellement peu attractive. La demande de 
permis pour le déblaiement a été introduite. Une fois le 
déblaiement effectué, il conviendra d’introduire le 
permis pour aménager la zone.  

Commune Court terme 

1 

Déplacement de la 
plaine de jeux à 
Ramelot pour la 
positionner de l’autre 
côté de la route, à 
côté de la maison de 
village 

Opérationnel 

Portée territoriale : oui 

Acquisition du terrain à 
côté de la salle 
communale par la 
commune. 

Une plaine de jeux mieux 
intégrée dans son 
contexte.  

La plaine de jeux, en son emplacement actuel, présente 
peu d’avantages : isolée au milieu d’une respiration dans 
le tissu bâti, ne bénéficiant d’aucune zone d’ombre, 
limitant les perspectives sur le paysage. Le terrain situé 
de l’autre côté de la route et attenant à la maison de 
village présente en revanche tous les avantages : 
présence d’un banc public et d’une poubelle, ombrage 
par présence d’arbre, intégration meilleure dans le tissu 
existant.  

Commune, 
propriétaire du 
terrain sis à 
côté de la 
maison de 
village 

Court terme 

2 

Réaménagement de la 
rue du Centre 

Portée territoriale : oui Nouvel aménagement de 
la rue du Centre laissant 
plus d’espaces aux autres 

 Commune, 
SPW 

Court terme 

3 
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usagers et tenant compte 
de l’usage de cette voirie 
qui sera à terme déclassée 

Aménagement d’un 
espace public à l’église 
de Scry 

Opérationnel 

Portée territoriale : oui 

Aménagement d’une zone 
conviviale autour de 
l’église de Scry 

La zone est actuellement peu attractive. Les maisons qui 
entourent la place sont faites de belles pierres et l’église 
est entourée de son cimetière. Le centre de la place est 
un grand vide.  

Commune, 
habitants de 
Scry 

Moyen terme 

4 

Contacter l’AIDE afin 
de faire la demande 
pour l’étude de 
faisabilité de la mise 
en épuration collective 
du village de Soheit-
Tinlot  

Etude de faisabilité sur base 
de la méthodologie 
développée par la SPGE 
dans les zones prioritaires 

Portée territoriale : oui 

Assainissement effectif du 
village, surtout dans un 
contexte de densification 
prévue et de 
renforcement de la 
polarité 

Certaines canalisations sont déjà existantes, mais leur 
état est à faire vérifier, notamment dans le cadre de 
l’étude de faisabilité.  

L’AIDE prend en charge cette étude dans le cadre de ses 
services aux communes si l’organisme juge la demande 
pertinente.  

La demande doit émaner de la Commune. 

Commune, 
AIDE, SPGE 

Court terme  

5.2.1. Détail sur la modalité : Contacter l’AIDE afin de faire la demande pour l’étude de faisabilité de la mise en épuration collective du village de Soheit-Tinlot 

L’ensemble de la commune de Tinlot se situe en régime d’assainissement 
autonome au Plan d’Assainissement du Sous-Bassin hydrographique. Il est 
possible, via une procédure particulière décrite ci-après, d’effectuer la 
demande à la Société Publique de Gestion des Eaux (SPGE) pour modifier le 
statut d’épuration autonome vers une épuration collective. La commune doit 
effectuer la demande auprès de son organisme d’assainissement agrée, dans 
le cas de la commune de Tinlot, l’AIDE, qui discute dans un premier temps 
avec la commune sur la pertinence de la demande. Si celle-ci est avérée, 
l’AIDE prend en charge, dans le cadre de ses services aux communes, l’étude 
diagnostic de faisabilité selon le canevas imposé par la SPGE. Cette étude de 
faisabilité se base notamment sur la possibilité d’installer ou non un régime 
d’assainissement collectif, sur l’équipement actuel en épuration individuelle, 
sur le réseau existant, les densités d’habitation… 

Dans le cadre du renforcement de la polarité de Soheit-Tinlot, le schéma de 
structure met en avant cette possibilité et insiste sur l’importance de 

l’initiation de la démarche pour ce village, et notamment pour l’aire d’habitat 
à caractère villageois de Soheit-Tinlot dont la densité est amenée à être 
renforcée.  

Les anciens PCGE (Plans Communaux Généraux d’égouttage) montrent de 
plus que certaines canalisations existent, principalement dans un tronçon de 
la rue de l'Eglise, dans la rue du Centre et dans la rue du Montys, 
représentées par des flèches bleues sur l'extrait cartographique ci-dessous. 
Les tronçons avec les flèches rouges représentent des projets d'égout lors 
des anciens PCGE. L'étude de faisabilité permettra justement de confirmer 
notamment la présence d'égouts et leurs fonctionnalités.  

L’étude de faisabilité démontrera la possibilité d’implanter une station 
d’épuration. Une des pistes serait peut-être de l’implanter dans la Zone 
d’activité de Soheit-Tinlot, en sa partie sud, non encore équipée.  
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Extrait cartographique des anciens PCGE sur le village de Soheit-Tinlot. Fond de plan : PASH et IGN (Source : SPGE) 
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5.3. Habitat 

Modalité envisagée Type Résultats attendus Commentaires Acteurs et 
partenaires 

Temporalité Représentation 
cartographique 

Mise en œuvre de la 
ZACC de Fraiture 
proposée en aire 
d’habitat à caractère 
villageois et aire de 
parc en priorité 2 

Elaboration d’un rapport 
urbanistique et 
environnemental (art. 33 
CWATUPE) 

Portée territoriale : oui 

Mise en œuvre d’une réserve 
foncière 

Cette zone peut constituer une 
réserve pour l’avenir, notamment 
dans le cas où une demande 
existerait, notamment de la part du 
centre neurologique. 

Il convient d’en réserver les accès dès 
aujourd’hui car ceux-ci ne sont plus 
très nombreux. 

Commune, DGO4 Long terme  

Mise en œuvre 
coordonnée de l’aire 
d’habitat le long de la 
route du Condroz 

Procédure : schéma 
d’aménagement à portée 
indicative 

Portée territoriale : oui 

Mise en œuvre coordonnée 
de la zone à proximité de 
l’actuel magasin Aldi.  

Cette zone, en bordure de la route du 
Condroz, à l’endroit où cette dernière 
prévoit une limitation de la vitesse à 
120 km/h doit recevoir une attention 
particulière lors de sa mise en œuvre.  

On insistera notamment sur la 
question de l’intégration paysagère de 
la zone.  

Commune, DGO4, 
propriétaires privés 

Moyen terme 
1 

5.4. Patrimoine 

Modalité envisagée Type Résultats attendus Commentaires Acteurs et 
partenaires 

Temporalité Représentation 
cartographique 

Actualisation de 
l’inventaire du 
patrimoine 

Inventaire scientifique. 

Portée territoriale : non 

Identifier en vue de les 
protéger les biens 
présentant un intérêt 
patrimonial. 

L’actualisation des connaissances est 
indispensable à la mise en œuvre de 
la politique de protection que veut 
mener la Commune. 

DGO4. Moyen terme  

Application de 
dispositions 
réglementaires dans 
les périmètres 
d’intérêt patrimoniaux 

Mise en place d’un dispositif 
règlementaire de portée 
régionale (RGBSR) ou d’une 
procédure de classement sur 
base d’une étude détaillée. 

Portée territoriale : oui 

Conforter sur le plan 

juridique les mesures de 
protection envisagées par le 
schéma de structure 

Cette application réglementaire 
permettrait de préciser les 
périmètres proposés et de détailler 
des prescriptions urbanistiques 
adaptées au contexte. 

Commune, DGO4. Moyen terme 
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5.5. Mobilité 

Modalité envisagée Type Résultats attendus Commentaires Acteurs et 
partenaires 

Temporalité Représentation 
cartographique 

Réalisation du réseau 
cyclable 

Aménagement multipe 

Portée territoriale : oui 

Réalisation de zones de séjour cyclables 
(zones 30 et marquages BCS)  
Réalisation des liaisons inter-villages 
Réservation de l'usage des routes de 
remembrements (F99c-F101c) 
Réalisation des pistes cyclables séparées 
(PCS) pour des liaisons stratégiques 
Installation d’additif aux panneaux de 
signalisation F34 vers les arrêts lignes 
Implémentation de sens uniques limités 
(SUL) 
Mise en place une équipe de marquage 
inter-communale 
Signalisation avec mention de distance et 
temps 
 

 Commune 
(Conseiller en 
mobilité),  service 
travaux, 
associations, SPW, 
GAL 

Moyen terme Voir carte options 
n°2 et extraits 
cartographiques 
dans le présent 
document 

Réorganisation du 
réseau TEC 

Portée territoriale : oui Nouvelle offre de bus hiérarchisée   Commune, GAL, 
TEC, SRWT 

Moyen terme  

5.6. Energie 

Modalité envisagée Type Résultats attendus Commentaires Acteurs et 
partenaires 

Temporalité Représentation 
cartographique 

Promouvoir la mise en 
place d’utilisation 
d’énergie alternative 
(biométhanisation) en 
lien avec les activités 
agricoles et les 
infrastructures 
demandeuses 
d’energie sur le 
territoire 

Portée territoriale : 
non 

Relayer les propositions du GAL 
en matière de biométhanisation, 
notamment le projet presque 
abouti de biométhanisation en 
lien avec le CNRF.  

Une des raisons ayant conduit à l’abandon 
du projet est la réservation de la charge du 
poste de Scry par Ores.  

Les règles de priorité pour permettre le 
raccordement le plus de puissance 
renouvelable devraient changer 
prochainement (voir groupe REDI à la 
CWAPE). L’éolien n’est pas du tout 
incompatible avec l’énergie en provenance 
d’unités de biométhanisation. Ces deux 

Commune, GAL, 
CWAPE 

Moyen terme  
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sources de renouvelables se complèteraient 
même plutôt bien. Un contact avec la 
CWAPE permettrait de comprendre mieux 
les tenants et les aboutissants et de relancer 
le projet. Il serait de même intéressant de 
prévoir une capacité de stockage de gaz 
dans l’unité de biométhanisation.  

 

5.7. Réseau écologique 

Modalité envisagée Type Résultats attendus Commentaires Acteurs et 
partenaires 

Temporalité Représentation 
cartographique 

Mettre en valeur par 
une replantation 
d’essences indigènes, 
de saules têtards et la 
restauration des 
milieux humides de 
fond de vallée dans les 
périmètres paysagers 
typiques des chavées 

Sensibilisation des 
agriculteurs 

Portée territoriale : 
oui 

Restaurer les fonds de vallées. 

Recréer une ambiance typique de 
fond de vallée dans ces chavées 
très visible et paysagèrement 
sensibles. 

Améliorer la connectivité 
écologique en recréant des 
milieux humides plus 
accueillants.  

Les éléments du maillage bleu sont peu 
présents sur l’entité et certains ont été 
fortement modifiés (lit modifié par 
creusement d’un fossé).  

Au vu de l’importance de la thématique du 
maillage sur la commune, telle que 
développée ci-avant, le schéma de structure 
localise les actions prioritaires à mener pour 
recréer des zones de liaison pour les 
espèces liées aux milieux humides dans les 
périmètres de chavées caractéristiques. 
Elles sont reprises dans la carte A3 de 
synthèse ci-après.  

La replantation dans ces fonds aura 
également un impact paysager très 
important, dans la lignée de ce qui est 
actuellement présent (alignement de saules 
têtards le long de la N66, petits bosquets 
isolés…). 

Commune, 
agriculteurs, 
DGO4 (MAE) 

Long terme Voir extrait 
cartographique 
ci-dessous 

Mettre en place une 
gestion différenciée 
des espaces verts 

Etude 

Portée territoriale : 

La gestion différenciée des 
espaces verts, en plus d’apporter 
une réduction des coûts 

Le GAL pays des Condruses a mené une 
étude, notamment sur la commune de 
Soheit-Tinlot, pour répertorier les différents 

GAL, Commune, 
Pôle de gestion 
différenciée de la 

Court terme  
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non d’entretien des espaces pour les 
services communaux, améliore 
les conditions d’accueil pour la 
vie sauvage au sein de ces 
espaces et limite l’utilisation des 
pesticides, insecticides et 
herbicides.  

espaces verts gérés par la commune.  

Leur classement en type de zone (prestige, 
..) permettrait dans un second temps de 
prioriser les interventions et de limiter ces 
dernières dans les endroits qui le justifient 
le moins en y favorisant dès lors l’accueil 
pour la vie sauvage.  

Région wallonne 

Ratifier la convention 
‘fauchage tardif’ des 
bords de route 

Etude et ratification 
de la convention 

Portée territoriale : 
non 

Emission d’un plan de gestion de 
fauchage tardif des bords de 
route sur fond IGN 10.000 qui 
reprendrait en bleu les bords de 
route gérés par la commune et 
en rouge ceux qui, pour des 
raisons de sécurité notamment, 
nécessitent un fauchage intensif.  

Ratification sur base de ce plan, 
de la convention bord de route 
avec la Région wallonne et pose 
des panneaux. 

Les bords de route constituent des éléments 
de liaison importants au sein de la matrice 
agricole. Leur qualité biologique est 
cependant amoindrie en raison du fauchage 
trop fréquent et précoce ainsi que de 
l’utilisation de pesticides et d’engrais sur 
des parcelles agricoles contiguës.  

Une attention particulière doit être réservée 
aux bords de routes adjacents d’éléments 
déjà favorables à la biodiversité afin de 
multiplier les effets séparés de chacune des 
mesures. Par exemple, la présence d’une 
haie riche ou d’éléments 
agroenvironnementaux (MAE) sont des 
éléments à considérer.  

Le schéma de structure localise, en donnant 
certains exemples, les endroits qui 
sembleraient favorables à de telles 
pratiques (voir carte A3 insérée ci-après).  

Commune, DGO4 Court terme Voir extrait 
cartographique 
ci-dessous 

Nettoyer l’ancienne 
carrière de grès située 
au sud de Ramelot 

Portée territoriale : 
non 

Nettoyer la carrière de grès de 
Ramelot afin d’en maintenir 
l’intérêt écologique, notamment 
pour les chiroptères.  

Les anciennes carrières de grès à Ramelot 
sont des sites géologiques très intéressants 
servant de refuges pour les chiroptères. La 
plus grande des deux à l’ouest, localisée sur 
la carte options est particulièrement 
vulnérable : comblement anarchique avec 
des terres, briquaillons ainsi que des 
encombrants de toutes sortes, et présence 
d’un massif de renouée du Japon, introduite 
vraisemblablement suite au charroi des 
terres.  

Commune, 
Natagora (groupe 
de travail 
plecotus) 

Moyen terme 

1 
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5.7.1. Description de la modalité : Mettre en valeur par une replantation d’essences indigènes, de saules têtards et la restauration des milieux humides de 
fond de vallée dans les périmètres paysagers typiques des chavées 

Le schéma de structure n’est pas à proprement parler un plan de 
développement de la nature. Il met néanmoins l’accent sur la nécessité à 
Tinlot de mettre en place une série d’actions en vue de restaurer les milieux 
naturels et de développer les éléments participant au maillage écologique. La 
structure écologique à Tinlot est relativement pauvre, bien que la commune 
se situe dans un contexte supra-communal particulièrement riche caractérisé 
notamment par la vallée de l’Ourthe à l’est, les massifs boisés d’Anthisnes et 
d’Esneux au nord-est, la vallée et les affluents du Néblon au sud-est, les 
vallées et affluents du Houyoux et Triffoy à l’ouest et les massifs boisés des 
affluents de la Meuse entre Huy et Flémalle au nord, tous classés dans le 
réseau Natura 2000. 

Outre les éléments particulièrement vulnérables qui ont été identifiés sur la 
carte diagnostic n°7 « environnement » qu’il convient de préserver, voire de 
restaurer, le schéma de structure relaye une série de propositions visant à 
restaurer le maillage écologique dans le but d’améliorer les connexions 
ouest-est entre les vallées de l’Ourthe et du Hoyoux et nord-sud entre les 
grands massifs boisés. Les massifs boisés de la commune que sont les bois de 
l’Herberain, de Fraiture, du Rahieu, de Tinlot, d’Abée, de Soigne et de 
Forkechamps participent à cette connexion, mais les éléments de maillage 
écologique sont malheureusement peu présents au sein de la matrice 
agricole qui se situe entre ces éléments boisés.  

Le maillage écologique est composé de deux types d’éléments, linéaires et 
ponctuels. Les éléments linéaires sont principalement des haies, des 
alignements d’arbres et des talus herbeux. Certains vieux murs, les chemins 
creux, les bords de sentiers, certains bosquets et arbres isolés font 
également partie du maillage écologique. 

Les haies agrémentant le paysage représentent une part importante du 
maillage écologique. Elles sont parfois utilisées comme éléments de liaison, 
mais peuvent également constituer des milieux de vie à part entière. Les 
haies jouent un rôle capital dans le réseau écologique. Elles assurent bien sûr 
une fonction de liaison, mais constituent également un refuge pour un 
cortège d’espèces arbustives. Les espèces mellifères fournissent une 
alimentation de base aux insectes alors que les fruits ravitaillent nombre 
d’oiseaux et mammifères. Rappelons le rôle primordial des insectes dans la 
pollinisation des cultures (colza par exemple) comme des arbres fruitiers. Ces 
auxiliaires des cultures trouvent dans les haies une nourriture quotidienne et 
seront donc sur place lors de la floraison des plantes cultivées. De nombreux 
oiseaux sont également présents dans ces zones bocagères. En outre, les 
haies et les bandes boisées présentent des caractéristiques écologiques 
mixtes (effet de lisière) qui permettent à des espèces forestières de côtoyer 
des espèces des milieux ouverts.  

Le schéma de structure entend favoriser les plantations de haies d’essences 
indigènes notamment dans les périmètres paysagers caractéristiques des 
chavées. Les plantations au sein de la matrice agricoles et entre les parcelles 
seront de plus encouragées comme autant de mesures favorables à la 
restauration du maillage.  

Les arbres isolés constituent un attrait pour le paysage, une zone de refuge, 
de relais et de milieu de vie pour la faune. Le saule têtard a quant à lui un 
rôle certain dans la nidification de certains oiseaux (Chevêche d’Athéna - 
Athene noctua) et d'autres espèces cavernicoles telles que les chauves-
souris, mais n’est plus présent que sporadiquement sur le territoire (notons 
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notamment l’alignement visible depuis la N66 en allant de Seny à Soheit-
Tinlot).  

Ces éléments linéaires sont assez peu présents dans les zones cultivées et 
quasiment inexistants dans la matrice agicole de la commune. A nouveau, le 
schéma de structure souhaite en renforcer la présence en encourageant les 
replantations, notamment dans les périmètres paysagers caractéristiques des 
chavées, surtout lorsqu’elles sont associées aux talus et viennent renforcer 
l’harmonie paysagère.  

Les bords de routes constituent également des éléments de liaison. De 
manière générale, une grande majorité d’entre eux pourrait être très 
intéressante en termes de fonctionnalité du maillage écologique si un mode 
de gestion approprié y est appliqué. En effet, les talus de voiries constituent 
des milieux refuge ou de dispersion pour de nombreuses plantes herbacées 
et d’espèces animales. Ces espèces sont généralement exclues des milieux 
forestiers (ombrage excessif) et du milieu agricole (engrais, pesticides). La 
qualité biologique des bords de routes est amoindrie en raison du fauchage 
trop fréquent et précoce, de la non-exportation des produits de la fauche 
ainsi que de l’utilisation de pesticides et d’engrais sur des parcelles agricoles 
contiguës. 

Le schéma de structure prône la mise en œuvre d’une gestion des bords de 
route en faveur de la biodiversité. Une attention particulière doit être 
réservée aux bords de routes adjacents d’éléments déjà favorables à la 
biodiversité afin de multiplier les effets séparés de chacune des mesures. Par 

exemple, la présence d’une haie riche ou d’éléments agroenvironnementaux 
(MAE) sont des éléments à considérer. 

Le schéma de structure entend également souligner l’importance de la 
sensibilisation de tous les acteurs (agriculteurs, habitants, personnel 
communal) afin de favoriser des actions ponctuelles telles que les bandes 
agricoles extensives principalement composées des mesures agri-
environnementales (tournières enherbées, bandes de messicoles, bandes de 
parcelles aménagées, etc.) ou des initiatives intéressantes dans les jardins 
privés (comme par exemple la participation au réseau nature proposé par 
Natagora) ou divers aménagements urbains ou villageois (notamment via 
une gestion différenciée des espaces verts). 

Notons finalement que les cours d’eau jouent un rôle fondamental en tant 
que milieu de vie, mais également de liaison dans le réseau écologique. En 
effet, l’ensemble du réseau écologique est nettement attaché au réseau oro-
hydrographique tant pour les milieux humides que pour les massifs forestiers 
principalement liés aux pentes des versants dans les vallées dans le Condroz 
typique. Ils jouent de ce fait un rôle important dans la propagation des 
espèces (corridors écologiques). Le réseau hydrographique étant 
particulièrement peu développé à Tinlot, le schéma de structure propose de 
restaurer certains éléments du réseau, et ce dans les périmètres paysagers 
caractéristiques des chavées, principalement dans le but de cibler les efforts, 
plus importants que pour les autres mesures du maillage, à consentir. 

La carte ci-après illustre les endroits privilégiés où exercer les actions de 
cette modalité.  
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Proposition de localisation des actions en matière de réseau écologique : fauchage tardif et restauration des fonds de vallée
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Annexe 1 : Liste des essences arborées indigènes 
L’arrêté du Gouvernement wallon du 20 décembre 2007 octroie des subventions pour la plantation 
et l’entretien de haies vives, de vergers et d’alignements d’arbres. L’annexe I de cet arrêté liste les 
essences indigènes éligibles pour la plantation et l’annexe II précise l’adéquation de ces essences aux 
régions naturelles. La liste suivante convient donc pour la plantation d’essences indigènes dans le 
Condroz.  

Nom français Nom scientifique Condroz Vie sauvage associée Qualités 
ornementales 

Aubépine à un 
style 

Crataegus 

monogyna 

X Mammifères, oiseaux, insectes +++ 

Aubépine à 
deux styles 

Crataegus 

laevigata 

X Mammifères, oiseaux, insectes +++ 

Aulne glutineux Alnus glutinosa X Insectes, oiseaux  

Bouleau 
pubescent 

Betula alba X Insectes + 

Bouleau 
verruqeux 

Betula pendula X Insectes + 

Bourdaine Fangula alnus X Papillons, insectes butineurs  

Cerisier à 
grappe 

Prunus padus X Insectes butineurs ++ 

Charme Carpinus betulus X Oiseaux (fruits) + 

Châtaignier Castanea sativa X Insectes butineurs ++ 

Chêne 
pédonculé 

Quercus robur X Insectes, oiseaux, mammifères, 
lichens 

+ 

Chêne sessile Quercus petraea X Insectes, oiseaux, mammifères, 
lichens 

+ 

Cognassier Cydonia oblonga X  + 

Cornouiller mâle Cornus mas X Insectes butineurs ++ 

Cornouiller 
sanguin 

Cornus sanguinea X Insectes butineurs, oiseaux + 

Églantier Rosa canina X Insectes butineurs ++ 

Érable 
champêtre 

Acer campestre X Insectes butineurs ++ 

Érable plane Acer platanoides X Insectes butineurs ++ 

Érable sycomore Acer 

pseudoplatanus 

X Oiseaux, pucerons, insectes 
butineurs 

 

Framboisier Rubus idaeus X Oiseaux (fruits), insectes 
(feuilles) 

++ 

Fusain d’Europe Evonumus 

europaeus 

X Papillons (feuilles) ++ 

Genêt à balais Cytisus scoparius X Insectes butineurs dont 
papillons 

+ 

Griottier Prunus cerasus X  + 

Groseillier à 
maquereaux 

Ribes uva-crispa X Insectes butineurs ++ 

Groseillier noir 
ou cassis 

Ribes nigrum X Insectes butineurs ++ 

Groseillier rouge Ribes rubrum X Insectes butineurs + 

Hêtre commun Fagus sylvatica X Mammifères, oiseaux + 

Houx Ilex aquifolium X Oiseaux + 

Merisier Prunus avium X Insectes butineurs, oiseaux + 

  X   

Néflier Mespilus X  ++ 
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germanica 

Nerprun 
purgatif 

Rhamnus 

cathartica 

X Papillons + 

Noisetier Corylus avellana X Mammifères, oiseaux, insectes  

Noyer commun Juglans regia X   

Orme 
champêtre 

Ulmus minor X Papillons (feuilles), oiseaux 
(fruits) 

 

Orme de 
montagne 

Ulmus glabra X Papillons (feuilles), oiseaux 
(fruits) 

+ 

Peuplier blanc Populus alba X   

Peuplier grisard Populus 

canescens 

X   

Peuplier 
tremble 

Populus tremula X Petits mammifères et oiseaux, 
papillons 

 

Poirier commun Pyrus communis X Insectes butineurs (abeilles) + 

Pommier 
commun 

Malus sylvestris 

subs. Mitis 

X Insectes butineurs (abeilles) ++ 

Prunellier ou 
épine noire 

Prunus spinosa X Insectes butineurs (papillons, 
abeilles) 

++ 

Ronces diverses Rubus sp. X Oiseaux, insectes butineurs ++ 

Saule à 
oreillettes 

Salix aurita X Insectes butineurs  

Saule à trois 
étamines 

Salix triandra X Insectes butineurs  

Saule blanc Salix alba X Insectes butineurs  

Saule cendré Salix cinerea X Insectes butineurs  

Saule des 
vanniers 

Salix viminalis X Insectes butineurs  

Saule fragile (et 
hybr.) 

Salix fragilis ou S. 

x rubens 

X Insectes butineurs  

Saule marsault Salix caprea X Insectes butineurs, papillons 
de jour (fleurs+feuilles) 

+ 

Saule pourpre Salix purpurea X Insectes (chatons et feuilles) + 

Sorbier des 
oiseleurs 

Sorbus aucuparia X Insectes, oiseaux ++ 

Sureau à 
grappes 

Sambucus 

racemosa 

X Oiseaux (fruits) ++ 

Sureau noir Sambucus nigra X Oiseaux, insectes ++ 

Tilleul à petites 
feuilles 

Tilia cordata X Abeilles + 

Tilleul à grandes 
feuilles 

Tilia platyphyllos X Abeilles, pics (sève) + 

Troène commun Ligustrum 

vulgare 

X Oiseaux, insectes butineurs + 

Viorne 
mancienne ou 
lantane 

Viburnum 

lantana 

X Oiseaux, insectes ++ 

Viorne obier Viburnum opulus X Oiseaux, mammifères, insectes ++ 

Sources : annexe II partim (adéquation des espèces aux régions naturelles) de l’arrêté du Gouvernement wallon du 20 décembre 2007 
relatif à l’octroi de subventions pour la plantation et l’entretien de haies vives, des verges et d’alignements d’arbres.  

Ministère de la Région wallonne, Division de la nature et des forêts, brochure technique no 9/2002 : Nature et entreprises : mode d’emploi. 
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Annexe 2 : Glossaire 
Alignement. En l'absence d'un plan d'alignement ou d'un Plan Communal d'Aménagement dûment 
approuvé, l'alignement correspond à la limite séparative du domaine public de la voirie et des 
propriétés riveraines. 

Appartement. Un appartement est un logement composé d’une ou plusieurs pièces dont l’accès est 
collectif. Un appartement se distingue également d’une habitation dans la mesure où il ne dispose 
pas d’un accès direct à un espace extérieur individuel ou collectif. Un appartement ne peut, de 
manière générale, se situer exclusivement dans les combles. La valorisation de combles doit 
s’envisager sous forme de duplex 

Constructions en ordre continu. Ensemble caractérisé par une dominante de constructions 
marquant une continuité du bâti. Les constructions sont implantées en double mitoyenneté. La 
mitoyenneté peut être obtenue via l’articulation des constructions principales ou secondaires ou 
même dans certains cas via un mur ou un passage couvert. 

Constructions en ordre semi-continu. Ensemble caractérisé par une dominante de constructions 
marquant une alternance entre du bâti continu et du bâti n'occupant que partiellement la largeur de 
la propriété. Les constructions sont implantées en mitoyenneté ou sur une limite parcellaire latérale 
au moins. La mitoyenneté peut être obtenue via l’articulation des constructions principales ou 
secondaires ou même dans certains cas via un mur ou un passage couvert. 

Constructions isolées. Constructions sans articulation entre elles, ni avec les limites de propriété. 

Densité. Le schéma de structure donne une indication sur la densité optimale de logements. Cette 
démarche a pour objectif de conforter la structure spatiale projetée en orientant la répartition des 
habitants sur le territoire communal. Il s’agit d’un objectif à long terme. 

Cette notion de densité ne doit pas être utilisée de manière absolue. Il est important lors de 
l’examen des permis de toujours se référer à l’objectif d’aménagement poursuivi. 

La densité doit être associée à la qualité des formes bâties et à leur insertion dans l’environnement 
immédiat. Un équilibre entre espace bâti et espace non bâti doit être trouvé. L’acceptation du projet 
passe aussi par l’adéquation entre la densité du bâti et la qualité des espaces publics, condition 
essentielle à une bonne perception de la densité.  

Les densités peuvent être ponctuellement adaptées à la hausse ou à la baisse pour mieux tenir 
compte du contexte paysager ou de caractéristiques environnementales ou topographiques. 

Ces fourchettes de densités sont donc des valeurs guides et non des normes absolues. La prise en 
compte de ces valeurs de densité est pertinente dans le cas de permis d’urbanisation ou groupé. Elle 
peut également s’appliquer lors de la division d’un bien existant (parcelle ou immeuble). 

Le calcul du niveau de densification s’effectue sur l’ensemble de ou des parcelle(s) concernée(s) par 
la demande d’autorisation située en zone d’habitat à caractère rural au plan de secteur. Il s’agit 
d’une densité dite « nette ». Toutefois, les surfaces qui sont considérées comme techniquement non 
urbanisables comme les surfaces concernées par une contrainte technique ou environnementale 
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sont à exclure de la surface à prendre en considération. Le nombre obtenu est arrondi au nombre 
entier le plus proche. 

En cas de projet mixte associant logements et activités, le calcul de densité prend en compte 1 
équivalent logement comme correspondant à 100 m2 d’occupation autre que le logement et 
compatible avec celui-ci. 

Hangar agricole. On entend par hangar agricole un bâtiment servant généralement pour 
l’entreposage et qui a été rajouté à l’ensemble bâti formant l’exploitation d’origine. 

Lot de fond. Une parcelle est qualifiée de lot de fond lorsqu’elle est située à l’arrière des parcelles 
situées en bordure de voirie ou de l’espace public. L’accès à une telle parcelle nécessite 
l’aménagement d’un chemin privé de longueur variable, chemin dont l’entrée côté voirie constitue la 
seule zone de contact avec l’espace public. 

Maison d’habitation. On entend par maison d’habitation un logement possédant un accès 
individualisé et assurant un accès à un jardin ou un espace extérieur. 

Matériau condrusien. Ce sont la brique de terre cuite et les moellons en pierre du pays. Ils seront 
apparents, ni peints ni enduits. 

Mixité fonctionnelle. Encourager la mixité fonctionnelle consiste à mélanger des activités auxquelles 
ont recours les habitants et les usagers : habitat, commerces, services, équipements et activités 
économiques compatibles avec l’habitat (bureaux, professions libérales, ateliers – artisanat, 
réparation, maintenance, entrepôts, activités de production immatérielle)). 

A l’échelle du bâtiment, le développement de la mixité fonctionnelle peut être organisé par 
superposition verticale d’activités et de logements ou par juxtaposition et intégration horizontale 
entre ces occupations. 

Mur gouttereau. Pour chaque volume considéré qui présente une toiture à versants, le mur 
gouttereau est celui au sommet duquel est installée la gouttière ou la corniche destinée à recueillir 
les eaux de pluie récoltées sur le(s) versant(s). Le mur gouttereau principal est celui qui est le plus 
perceptible de la voirie. Dans le cas d’un volume couvert d’un toit plat, il n’existe pas de mur 
gouttereau. 

Parcellaire. Distribution des parcelles selon une opération de partage de terrains. 

Parcelle interstitielle. Une parcelle interstitielle est une parcelle qui comble un espace laissé libre 
entre deux parcelles construites. Dans le cas de figure où une parcelle interstitielle se situe dans un 
contexte discontinu, il est souvent plus opportun de poursuivre ce type d’urbanisation. 

Services et équipements publics dits de proximité. Par services et équipements publics dits de 
proximité, on entend notamment les écoles fondamentales, les garderies et crèches, les services 
sociaux et de santé, les agences de services à la personne et au ménage, les infrastructures de sports 
ou loisirs en salle principalement, les équipements culturels ou communautaires, les services publics 
ouverts à la population. 
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Voirie. Partie du domaine public ou privé (lotissement, servitude de passage,…) destinée à la 
circulation publique comprenant la chaussée, ainsi qu'éventuellement les pistes cyclables, les 
trottoirs et les aires d'arrêt ou de stationnement. 


